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TT* 1^» eiinonees non eceompegnee*
d’ord-e» «ont publiées jusqu’à ce qu’il soit 
donné ordre dVn discontinuer l’ineertion 
on Inde t.issi degré à gré pour les an­
nonce* fréquentes et d'une certaine éten- 
due, ainti que pour eel'ies qui doivent être 

publié pendant longtemps.

AVIS.
FPIJIS l’incendie ilu fatibotirg St. Rorh, les 
.Ligné, ont é-.bl, leur FABIUQIÎR nr. GVPSP. 

| | \TKK sur If ‘à1'*1 >,r l'*0»*,,T, pre. de la 
où .1. sont maintenant prêt, à rencontrer le. or-^ nl,

i/dirr, IR insrl 1“ l1'1 lm- ifs

salsepareille de sands
POI R I A lit R MMCAl.E RT P K R M A -

NFNTP DR TOI TK8 1RS MALA DI RS PIIO- 
VPNÂNTR^ DR l.’IMPLRRTÊ DU SAMi 

OU |)K LilABITUDR DU SYSTEME 
SAVOIR

Serofitlenu Mal du Ro'. Rhumatisme, Ernption» ruta- 
ree» obstinées, Bubei ou Pnsliiles sur le vi**gn,

feile me Runsseur. ............... ... Mau«
«l’Yeux i broniqucs, Dartree, Teignes, l u­

ll r* »! D'udeur des «rtiruleMone ft 
des 0«, Uh-ères obstinés. Symp- 

tûmf* synhtllliques, Si iut|. 
que mi Mal d> Reins, et 

les Maladies eau- 
«te* par un li­

ra 20 peu 
jlldirieu a du 

Mer« tire, l’A'fte 
ou lljdroji's e, l'F.ipo- 

siuon au» inlenioénea de 
Pair ou le» nnprudenres -Isn» U vie.

L< • Maladiea ronalitutiuniii llea ehruni- 
qaseeeroot «"»»• guérie» par cett» Prf'«ration.

IES ma>»diP« ayant leur origine dan» un élat
J impur «lu sang et des f! ud— en gét étal s-ront 

promptement et r fficacfment guérie» par re médira- 
ment inapp'éetable. d rt ( opération e»t toute partieiit 
i«ieel ronemte à détruire la rau*e du mal en entran- 
daas la circulation et pa»»mt dan» t->ui le *y»ièrne 
l«rsqu,i' eimle de» ob»ta' 'e. à »«m opération favorable, 
i!« sont détruit* pu »*>o | »s*age d»n» le cmal alimen- 
Une. et le malade sentira et connaîtra l'«flct de la Sal 
»ei»rri le rar *a |llll•.anre curative.

L'eiira't Miivam <1 une lettre nn'nn vient de recevoir 
»»r» lu avic intérêt. Son nulfor. M. Alrny, est un 
monsieur de la phi» hmite re»|iret»b'lné. jilC** de p .1. 
fie Le rn.Utte souff «U d pma nombre H'annfe* d'ul- 
(érrtau* |»mbe«. et n'ev»,! f it obtenir niinin •onlage. 
cent avant de fore u«a|e de la S.'-epitei le d- 'an-ls.
Vt. Abity, érrvant à li | nère et au nom du malade, 
Imathan tlarria. dit :

Brookitu, tTonnectifni). D* ju:'let l'R44. 
Mr«*tvt »» : U devient > nrore une foi* de mon de. 

voir de vousenmmuniqnet la »ittnt'on He M llxrri*, et 
,naa pnnv.ï V, M» a-*uter que je le fai* «ver le plu» 
f.-«nd pl» *ir. M Harrt» m dit que qil lire de aeg ul- 
rrre. sont complètement g 'ér.s. c qtf le« tuiles gué 
l'Ment vile. Il dit de l'os qo' l ne re»«i ni aiieooe dou 
leur d»n» le mMtd'te alT-1 lé ; que -on sommeil *1 rt » 
r!u« rslrvl, h'»*snt-, <• sa s.n’e he oie ou p iMcd!'tire ê 
tou* l'pa.ds ; le c li»,1P' ment est si v «ili’e que toi p relia 
nui U volent s'écrient : •• Quel rh*nge*n« n' * •’ et de. 
mao 'eut avec rm«r« *semenl ce qn*i' a fut tour y vn- 
ver 1 II a gagné !.. *oe..iin en enil..,n|mi>.l et e-tiapa- 
bte de travailhr de son métier (c 'm de «or !• nn • f
s*o« aucun inr< nvén'ent Vo é » *iih 'anre de *on 
réeii j ma1» 1» ne pma nnl'ement i»i fore tns'i.-i- u 
tah eaii qu'il prés-nte : *1 reetinnaisav i e, *. mamè e 
d* l'eaptimer, «a loi, sa in e ne ps .IV,m »e ilét'einu e 
« Me fa'blrmen*. D me prie de dire q,.,d IM VOUS vol 
ao»« «««eo.en' qu'il e.i.ie, tjue î) ni • 1 nue A lifivr
vos .(V.ris ron' s. nlager ,es misères d ■ la l.ui'l hu­
maine! tel f»l le vieu fe »e- I d vot ,p «mri re sm , 

ll' Ml'itHKT AtMT, l'ICe d« paît 
t.e ev» mtére-saot qui auit est pré-eoié au lec'enr 

•ver l'mvitat'«in de le lire a'lentivement ; del'Is tfm 1 * 
golfes n'onl pas !ie»n o de e, moven'aire :

N*vT* rarT (Ma«*i bo e'ts) Il du ®e mo # I a 11 
A H It D. S*»rp«. —Ami* e»t'mé«: Qii'itque je » u» 

aoi» entièrement étranger. Je ne «r«»i* t a* i>ouvnir d f- 
fsref plus |o< flrnip» de fee-mnai Sf et mti en |e <0 » 
su'» redevable pour Votre inappié a'd* s ,l«epa«.,||lr qu 
ta'» proniré, ta divine Provi'Vnre nidant un aoii'ac 
ro-n* indinlile. Ce qu. ni’, ng<ge emore A v ni» tfinni- 
gner am», ma r<*conna'»»anee, e'«.i la réll1 a on qiK, 
p.r mon humble lénio'gnage, de* rent on- • He malh'u- 
rf, j. soufflant rumine |’al souffert rno -mème. |iour- 
rs ent être porte» A evsayr r rr rem»; te, • t é. ronvée une 
g"éri»<,n aussi pri-rn te it aussi lirur-'M e nue la nnen- 
its. J a souffi il pe- daol d v ans d' ne aff e1 ion arrn- 
f,i eus- des o* de la été, rt du'ant la plu» cande nartie 
éf rr lemi s ma don e«,r e' m*s surff,»nee« out é'é tel­
les que, sam ma mnfisnee dans relui qm dispnsudee 
feéninien's, j'surét» désoé, l'au'ilf préféré île beau- 
c- 'm I» mort même. A différente» penode- de nia aHie, 
ti"gi morreativ d’,s ont été, de div« rse manières, tirés 
de ma tète, nufrt tonie le dsnt» siqiéneuris et 1» rnà* 
rhuire supérieure tout entière, ce qui m’a mis dans 

mpoesihil té ab«otiie de mé, ber m» ooiirrilure. Ap>é« 
stoir dép-usé environ su mille pia«ires en aernur» nié 
do'aiii, j’eu» reroiir* A vote,, justi nient rélèhre sa pt-na- 
fe 'le, Pt pendant le* trois m«i'S derniers l’usagé de d il. 
tf boutfillea s, «m opérant d* la rnaniérn lapins h"i»- 
mise, avèté cnmolètem nt I* maladie* la guérison »’••
|«re rt J'app'orhe rapidement d'n e r«u« parfaite. 
Avant un ratréme désir qu- d'auirea qui souffrent de 
iiis'adu’* tin mfiivr genre profitent de nn>n eipsrienre 
Je s. «si tréa-hetireiii en tout temps d* rniumuniqurr à 
reut ou A Von* telles nu'res parlirular té« qu'on désire* 
tut, veiulhv. bn n agréer les assurances de me» grandes 
ot'hgaUonj ol estune.

RrsjvMiv M. Hcssvt. 
NâKTOCKCT. S du 9e mo<« IB44 

A. R. A; D. Sakos—Arm» re»| erlés • H- nmin n M 
ll itspy est une personne d'une re-pértabihié parfaite 
Dn Jieiit croire implicit»ment re qu’il dit d. a merveilleux 
fflrta de votre Halsepareilln »ur lui On regarde ici *>ui 
fai 1 omme un dea p'ua riiraordinairea ; la cure est telle 
que I, Ks'-rpareidc |icu< être |e*ti ment cnnaidérée mm.
•ne un grnml luenlail pour la faim',le humaine, cl nous 
M considérons a>nsi.

Avec respect, etc.,
Wili.mm MirntKLt,

Caissier «le 'a Pact/v /fanA-de Nanlncke'.
Fonr plus amples partit n'anlé» et (irf’ives de sa su. 

♦è'iorrté de v.leur et d'cfTnanlé, voir les pamphlet» 
‘lu'nr, peut ohlenir gratis.
F réparée »t vendu», en gros et en dé'ait, par 

A. B. Ai D. SANDS, Drogume», 79 Fulton Street,
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NOUVELLES RELIGIEUSES.

ROME.
Rome, 19 janvier.—Dana le consistoire secret 

qui a éié tenu ce matin au palais de Vat car., 
le Pape Gffjfnire XVI, après avoir fermé la |

N Y.

Auflsi vendu pnr.IOIIN MUSSON, 
Qitéliec, pnr JOHN BIRKS & Co., 

JOHN HOLLAND & Co., 
Mouiréal, par J. W. BR K NT, Kii.çs- 
,0n* par lus I )rt)frtiisirs "énéralemml 
dans 1rs Kiats-Uuis. Prix I piastres 
•a bouteille ; G bouteilles pour 5 pias- 

[ très.

bnucliP nux cardinaux Simoneili et Piccoîomini, 
proclame» dans le dernier con*i»tnirr' du -4 no­
vembre 1SF5, a proclamé le» égW* suivante* :

L’t'g'ise pDlr.arraltf d’Antioche de* Maronite», 
pour Mgr J«»»epfi Ga/eno, transféré du »iége ar* 
chiépiacopal de Dama* ;

L’ég'i*c mélro|)olitaine de Manille, aux Ile* 
Philippines, pour le R. P. Joeeph Aranguren, 
religieux profés et provincial de l’ordre des Ermi­
te* déchaussés de SainuAugusiin ;

LVg'ise archiépiscopale d’Efihése, tn parf. 
inf.. pour Mgr Alexandre de Saint-Marsan, de 
Turin, prélat domcaliqtie de S. S ;

L’eg'i-e épi-copale de Pérouse, |>otir Mgr Joa­
chim Pecci, tiansléré de lVg' »e archiépisctipale 
«ie Dnmiette, irt p'irl. inf. ;

L’< g i-e épiscopale rie Tiuxillo, Amérique- 
M( tidionale, pour Mgr Jo-eph Igmo Madalengoi- 
tia, Iransf-ré de l’egisc épiscopale d'Antifello, 
tri pn't. in f. ;

L’« g i»e épiscopale de Celui au nom r/e Jésus, 
aux I c» Philippine», pour Mgr RomoaM X me no, 
transféré de l’eglivo épisiopale de Ruspa, tn parf. 
inf. ; |

L’église épiscopale «le Pitzz», pour le R. D. 
César Sojcva, chanoine di la cathédrale de Gir-
gente ;

L’egi^e épiscopj'e d** C ré morte, pour le R. D. 
Barthélémy Romil'y, prêtre «le Rergame;

L’égh-e episropale tie Lausanne et Genève, 
pour le R. D. Etienne Marilley, prêtre de Fit 
bourg et curé de Genève ;

L’ig' te epiaeopale «le V seu, pour le R. D. 
Ju*cph Joaehim «ie Monra, prê're du «iiorè-e de 
Brng.i, doyen et v « a re c.ai »ire «le l’êghse 
m"tr«i|Hi naine «l’i von ;

L’égliae épiscopale de Ste-Croix della Sierra, 
Amérique-Méridionale, pour le R. P. Emma- 
nucl Ai g'* de P*ado, prêtre et recteur du semi- 
nai'e du diocèn* de Pace ;

LYgli-e épi-copali* de ('acerc», aux Iles Phi­
lipp ne', p >ur le I'*. P. Vincent Farreiro, prêtre 
espagnol, religieux prolès de l’«>rdre des Ermite» 
de Saint-Augustin ;

L eglise éjiiscopale de la Nouvelle-Ségovie. 
pour le R. P. Raphael Mlsoliver, prêtre espa­
gnol, religieux pr«>fés et provincial de l’mdrc des 
prêcheurs ;

LYgl»; épiscujiale do Ponorico, aux Inde* 
occidentales, pour le R. D. Erançoi* Flctx y 
Solao», chanoine de l*égli»e métro|>olitaine de 
Tarr.igone, chapelain royal.

Ensuite, selon l’u*age, le Saint Père a ouvert 
la bouche aux cardinaux Sunonetti et Piccolomi- 
ni : au premier i) a assigné le titre preshyteral «le 
Saint-Laurent in J’one e l'cT'in, au second 
celui «le Sainte-Balhine.

La liemnnde du pallium a été fiite en faveur 
■ lu patriarche d’Antiot hc et de l’archevêque de 
Manille. Enfin, après une courte allocution, 
le Pape a jtroclame cardinaux de la eainte Kg i»e 
larname :

Le l'ordre des P.êtres, Mgr Guillaume Henri 
de Cm valho, patriarche de L'abonne, ne à ( «tim­
bre le 10 lévrier ;

Mgr Sixte Riario-Sfur/.a, archevêque de Na­
ples, né ilan* cette ville le 5 décembre !SI0 ;

Mgr Joseph Remet, archevêque «l’Aix, né a 
Saint Flour le 4 septembre 1770.

Immédiatement après le consistoire, les tries 
garde» nobles cliatges «ie porter aux nouveaux 
cardinaux la nouvelle de leur promotion et la 
calotte rouge, sont partis en courriers extraordi­
naire», le prince Eugène Rus|toli |>otir Lisbonne, 
le comte Moroni jMitir Naples, et le comte Bischi 
pour Aix, où il eal arrivé le ‘26 janvier.

Fa ANC E.
La nomination de M. l’abbé Pas*nnce à l’évê- 

rhé de Pamters e*t devenue eertnme, et a été 
définitivement arrêtée «ians l’un des dernier* con­
seils «le» ministre». M. le garde des •veaux lui 
en a donne avis par une lettre officielle, en «laie 
du 29 janvier. Dès le lendemain, M. Dassance, 
par des considérations qui l’honorent, et qui so t 
«ligne» de toute »a vie sacerdotale, a refusé d’ac 
cepler cette haute dignité. Tous ceux qui 
connaissent M. l’abbé Dassance, »a piète solide 
et scs goûrs studieux, ne seront pas donnés de

celte nouvelle preuve de noble modestie. Pour 
nous, qui aviun» applaudi avec empressement à 
la nouvelle de »a promotion, nous pnuvor s re­
gretter aujourd'hui la dé crmmatir.n qu’il vient de 
urendie. Mais nnu» somme* heureux de trouver 
dans net acte ai honorable, rentière jusuffeation 
«les éloges que sa quaiilu de Ci.llaboraieur de 
WJmi Je la Itrl yiun n'a pis «lû nnu* eni|>êcher 
d’accorder aux rares qualité» qui le disiingoent.

(L’.lrni «i- la lieli^iun.)
—M. l’abbé Pecquet, chanoine honora re de 

Pins et jiro secretaire de l’archevêché, vient 
d’élie nommé secrt’taire p»r Mgr l’archevêque 
en remplaeement de M. l’abbé Goujon, dont 
nous avons annoncé i! y a peu de jours la mort 
prématurt e.—{Idem.)

— M. l’abbé Cn«oan, secrèttire particulier de 
M. l’archevêque, a été in-iallè chanoine titu­
laire de N-tre-Dame, aujourd’hui "0 janvier, au 
commencement de» vêpres, en remplacement de 
M. l’nbbe Goujon, décédé.

M. l’abbé Bercey, supérieur de Gent,l'y, a 
été installé le même jour, comme chano.ne ho- 
noiaire.— {idem.)

POLOGNE. •. —
lœs correspondance» de Pologne font ron- 

naine que r«>n y |*««rsevére dan* la rigoureuse 
application de» me-ores prc'cnte» de S;«int-Pe 
terslkMirg contre la liberté du cnlte catholique. 
Une circula re au cierge lui interdit, sous | s 
peine» le* p u* severe», de toucher, dans mm sor 
mo’ s, aux qoe»non» .les mariages mixte», ain»i 
que de l’e lucation «le* enfant* qui seront issus de 
ce* unions matrimoniales. El e rlefen.l ég de­
ment «le piéc'ter sur l’unité de l’Egli*** au»'i b en 
que »u. te d ’gme catholique: Hors de CHi'Iisr 
point ilr salut, et en general «tir ceux qui sont 
numai e» aux dortrnea de P Eglise «lominante. 
M. Krii|<in*kt, prêtre ao-*i m*iiuit que zèle, 
venait .J éue tmi'lVré d'Angustuvo dans un 
au'r* diocèse, par.e qu’il était su<f>eclé «l’nvoir 
établi une correspondance secrete et directe 
avec Rome. Ce que l\*n a dej* appris, en Po­
logne, «le l’entrevue de l’empereur avec, le Saint- 

' Père, y a fait n:.j're l’esperance de voir modifier, 
au moins en pratique, les dispositions le* plu* 
opprea*ive«, qui, depuis tant d’années, entravent 
l’exercice du rude catholique.

ALLEMAGNE.

la méprise pourrait, dans certain» cas, n’en être 
pa* t int à ait une. Il y a des autruches qu’on 
civilise et q Von monte comme des chevaux ; «-et 
animal, quoique sauvage, jieut s’ajiprivoiaer a»»ex 
facilement ; on dit inèine que certaines peuplades 
d'Afrique en nourrissent des troupeaux entiers 
dont ils exploitent les plume» et les œufs.

La nourriture des autruche» est principalement 
vég-ia!e { ma » il est vrai qu’elles avalent à jhmi 
pré» tout ce qui se trouve au bout de leur bec : le» 
o*, le fer, les cailloux y passent «omme le reste ; 
ce qui ne veut pas dire que l’estomac des autru­
che» ’digère ces diver»©'* Fuboance». Elles ne 
font que pa*-er, sans aucune altération, dons ton- 
te l’étendue du tube digestif. Mais la voracité * e 
l’anima! qui ingurgite, sans choix, de pareilles 
matière», a rendu proverbiale la puissance de ►on 
edorme. Nous ne doutons jias que «-cite h» bit ti­

nes instituées par le» prince*. C«s hynoJes I d*d’avaler brutalement tout ce qu’elle trouve, »i 
délibérer? ?nt sur les mt* iêts d’une niqioiianre | comestible que ce soit, en y joignant même
générale de- l'Egh-e évangélique, niai» sans 
l>ou v* ir ériger lems résolution « eu loi» obbg/itoi e* 
pmr |>‘s gouvernements, d«»nt l’autonomie rcl • 
gi-me serait expressément réservée.

“ Tout *e réduira donc, a lier plus étroiiemen 
encore les Eg ises nationales à l’omnipotence de 
l'Etat, et d leur donner pour régulateur souverain 
le bon plaisir île* prince*. Il serait incompré­
hensible que l’on attendit d’une pareille O'giriisa 
lion une unité légie'at ve .et a Iministrative, «i l'on 
ne savait qu’il e-t Roiis-entemlu que les mannui- 
vre» go ivemeo.en'a es de la Puisse serviront, en 
tout état «le cau-c, de régie et de direction à 
toutes le» 'ouverameiés protestantes d’A lemagne. 
Mais c’est la précisément une situation contre 
laquelle s’élève avec une redoutable unanimité 
toute l’opini m publique, et contre laquelle elle 
réclame depuis si long temps. ”

HISTOIRE NATURELLE.

L'Autruche.
L’autruche est le plu» grand des oiseaux, et 

celui qui possédé au inoindie degré cette facilité 
merveilieu«e qui caractérise celte intéressante fa­
mille, la faculté de voler. CV*t un singulier pi* 
radoxe, qu’un oiseau bien m->in» partagé, ««nus re 
rapport, que certains pois'ons ; et il e*l cepen- 
tant vrai que l'exocet qu< hibite » ms le» flnt«, 
peut voler et b.lire l’air de ses nageoire* [tendant 
quelque' in»lani», tandis que l’autruehe, oiseau 
i irfaitement en regie, ne quitte januisle sol |H>nr 
s’e'ever dan» l’atmosphère. L i l'ai.mal aquati­
que e»t plus arr en que l’animal emplumé.

Ce n’est pas que l’autruche suit dépourvue 
d’iüe* et renonce à en faire ti*ag'« : mais cet ani­
mal, mux loeguea jamlte» «M au I» g cou, n'a que 
d-* ailes très courte», et ce» ailes sont trop peu 
développée» et pourvue», «ans doute, «le mu>de» 
trop [ieo pui»>»nis pour pouvoir soutenu dans le* 
air* h ma«*e gigin'.e«que du corps de l'autruche. 
Elle ne lui sont cepen lant pas tout à fait inutiles. 
Si l’animal ne vole pas, il cnirt. et court avec une 
rapidité incomparable ; or, scs ai e* lui servent i 
hâter sa course, quand il va Jat s la direction «lu 
vent : le- aile-xles autres o -eaux sont de* ra ne«, 
le» aile» de l’autrurhe sont de* voi es ef ceivo es, 
elle» les o«iente un mieux pour «e dérober à la 
poursuite du cha»scur.

Ce» ailes »«>nt garnie», ainsi que la queue, de

L’on écrd de Ku'n g-beig que la nouvelle 
secte proie-tante di'Mdente fait de rapides pro­
grès. IjC jour de l’an, le pasteur Detroit, «ie 
l’eglise réformée française, à l’imitation do px« 
leur Kupp. a, du haut de sa chaire, proclame 
son opposition a la tyrannie symbolique, cl son 
refus d’obéir devirmnis aux injonctions du 
consistoire. Les syndic* et prépose» lai que» de 
l'egStse déclarèrent en n.ê ne temps à l'niitonte 
errlèsiastique. que cette démarche de leur pa*- 
leur avait leur plein a'senlimen», et qu’il» parta I
geaiem ses opinions en celte mal,ère. Kupp e» ” aérienne*'; cèles a"’Wn," prises’ soits IVIe 
Detroit se «<»nl donc uns A n tete «l«» cette non

lea produits de i«a propre digestion, ne soit au"i 
l’ofigme du proverbe populaire, qui met l’autru' hs 
sur la même ligne que l’oie et le dindon. Au r • t . 
le proverbe remonte assez haut ; et du temp de 
Job, on disait déjà : /Jê'e comme un* aulrucU . 
En parlant de cet oiseau, l’écrivain sacré ?Vx 
prime nin*i : Fecit e im Dtus instinctu de!>d:mt 
et »7.i int lurent i m non imper l vit.

Il faut d re, toutefois, que ceci so rapporte sur­
tout à une habitude de l'autruche, qui a donné 
lieu à de« assertions fort contradictoires. L’écri­
vain b blijui drt que cet oiseau abandonne »e» 
œufs dans le sable, sans souci des accidents di­
vers auxquels il les laisse expo*é», et qu’il c«»uve, 
d’ailleurs, de» œufs qui ne sont pas les Mens. Beau, 
coup de naturaliste* ont nié ces habitude» de l’ao. 
troche ; mais ces dénégation» ne sont appuyées 
sur aucune preuve decisive, et les témoigna; «s 
qu’ils invoquent ne sauraient balancer celui do 
l’écrivain «acre, qui prend pour terme de com­
paraison un tau de notoriété publique, dans une 
conttée <«ù l’autruche abondait, et ou le» observa­
tions etvent nombreuses et faciles. Le céléb-e 
voyage.,g Sbv.T, osplonteir ttés-judicirux, au- 
paie .ie roi témoignage le* faits contestés. Au 
momJie bruit, l'autruche abandonne se» œufs *Vn 
éloigné, et souvent n’y revient pas, ou n’y revient 
que fort tard, «ie manière à rendre inutile (’incu­
bation antérieure ; et l’on conçoit qu'elle ae mé­
prenne parfois sur l’ongine «ie ceux qu’elle re- - 
c«mtre. Au«-i arrive-t-il très-fréquemment qu’.*t» 
trouve de grandes quantités d’œufs d’autrm lie 
enfouis dan* le sable, où le soleil, dit on, h> f».t 
eclore ; ce qui n’e-t rien moins que certain.

Ce* œuf', dont les habitunt* des contrées ch u- 
<ie« tirent un profil considéra de, sont trés-gr«,s et 
peuvent p«Mer |u»qu*a trois livres. La coque «n 
es-tié—lute ; après les avoir vidés par un pe’it 
trou, «m -’en sert comme de vase*, et l’on en la t 
ries ornement». Un œuf d’autruche, qui | e rt 
équivaloir t une douzaine d’œufs de poule, snttit 
seul au repa» d’un homme. On fait une primi 
ouverture à l’un de» bouts, et Ton y insère un 
petit bâton ; puis, l’œuf, étant enfoncé aux trois 
quirt* dan» la cendre chiude, on remue, au mo­
yen du bâtonnet, la substance intérieure, qui 
donne, en cuisant «Je la aorte, une excelle ' • 
omelette, ou plutôt un plat d*iru/i érontï/rj. .Nous 
sop;>o»ons qu’on y met du sel et du beurre.

Il existe une expéce d’autruche propre à l'A­
mérique, et connue rous le nom de nan fa t. E lu 
est de moindre taille que l’autruche «le l’Ancien. 
Monde, et elle en diffère par l'organisation de M>n 
pied. Ce pied a trois doigts ; difference carat ti.plume* «l’une grande flexibilité, dont on fait de 

m igntfique» «irnements p./tir la coiffure de» dame* térisque telle qu’on en rencontre rarement dVi-M 
et le» panaches de tous genres. Ces plumes, que g-ande* parmi les espèce» «l’un même genre, loi 
tout le monde connaît, font l’objet d’un tré—grand nandou, qui abonde dan* l'Amérique méridionale, 
commerce, et c’est surtout pour s’emparer de cet- e,i moms sauvage et beaucoup plus facile à a -
te preneuse dépouillé que l’Africain fait la clias»** 
à l’autiuche. Il ne faut pas confondre ce» plumes 
aveu ce les dite» mnabouit, qui sont si délicate»

velle dissidence qui, a bien prendre, n’est autre 
que celle «ie» Ami» de la lumière sur le terrain 
protestant, cl dt*s Rongi-tres sur le terrain catholi­
que. Jusqu’ici nou* n’avons pas entendu dire 
que le gouvernement ail pris aucune mesure 
répressive contre cette explosion adicale et 
rationaliste.

— L’.m écrit de Berlin, 17janvier:
“ La coufer«*nce évangélique, malgré sort ac 

tivité, n’a pu s’occuper, pendant la semaine 
dernière, que de» rapport* qui lui ont etc presen- 
les parle* délégués des aouveramelé» allotiiRn.Ie* 
sur la situation respective de* iifl'ures «•ccYskis- 
tique» dans leurs re»*«»rt* Ce n’e-t qu’aujottr-

d’une très-laide e*pére de cigogne qui porte I 
même nom. 
codTutes de nos
ve rt sur le do* du ht’on-ai r> t!e.

sauvage et beaucoup pb 
pnvoiser que l’autruche de l’ancien continent.

un
Le Lion*

Il y a qu'lqoc* jours, deux avocat»,
Quant aux orr/ref ei qui .mew le» S 'intoel et charmant, Taulre praticien dittinguo, 
s otftcier* supéf eors, elles se trou [MM Chux-TE-t-Ange et Boudin de Veavr.*»,

.leva e it partir à sept heures du matin, par le ron- 
La cha-se a l’autruche o Ire «j’.t->ez g ande* d.f I voi d Orleans. Ils unnquèrent, faute de quel ni ** 

fii’ulté». Li c.*iir»e de cet on'-au .—t tenement miniite*, ce départ. I ftlloit attendre deux heur«*R. 
lajmte, que le meilleur cheval arabe a i>e.ne -t le Que fa re î II pleuvait, il fesait froid, pas un cafù 
suivre, (’/.tn in altum alas «lit récriture, nVtait ouvert.—Entrons au Jardin des Plante*, .lit
dndtt equum <t a»c nsoren rjut. Aus»i laut-il M. Chaix. La proportion est acceptée. I y 
t a *r d’mduorie |H»ur en venir à lut il. L’srt ), dan* la partie reservee nux bêtt** léroces, nno 
con-iste a suivre l’au’ruche, «.ar.* trop la presier. petite p'éce d’nttenie, ctmvenablement cliau'IV- • 
mai» de manière à la feigner * t à IVmj è.'her de e hante.» par lea g-ird.ens. M. Chaix y ron ]« it 
[tfendre »3 n<*urritua». le* s<ju’eTe est aliaitue pir . •ion conf èie. Le feu pétillait : on causait imnq jil-. 
la fitigt e «rt la faim, on fond aubitem.mt aur elle, I mint. Li porte s’ouvre; ♦'tirent, fol&truo et 
en allant, nutant que poss ble, c.ontie le vent ; ce I gambaJai.t, libres de tout beu, un lion et une

lionne, encore jeunes, i! est vrai, miis de laide 
déjà formidable et de griffes très-acérées. L*« 
gardiens soutient ; M. Chaix re«ie impassible, M, 
Bou lin n’est rien moins qu’i»on aise. Les «Jeux 
animaux avancent, et M. Chaix se met è les ca- 
resser. I » étaient si doux, ai aimables, ai fami­
lier , qu'aprés que quee hésitations, M. Bou tm 
de Vesvres se baisse pour flatter la lionne de la 
main. A ce moment, il sent sur se* épaules un 
poid* énorme ; il ae ret >urne. Dans un accès de 
jovialit**, lo lion lui avait sauté sut le dos, et lut

d’hui qu’elle a pu commencer à «’occuper «le* qui empêche l’autruche de tirer bon pari de æs
véritables objets de «a reunion. Son principal aile*. Si Ton parvient à la joind e, on la tue à
but étant la découverte d’on élément d’unité, coupa de bâton, en évitant tout ce qui jieurMi!
«l’un principe d’entente générale entre le* Eglise* répandre son »anget gà’er sa dépouillé, 
nationales «i desunies ci tre elles, c'e»t sur ce La taille de Tautriithc peut atteindre jus ;u'à 
point essentiel que s’est l'ortee la première deli- deux mèt es et demi, et son poid* jusqu’à em­
igration. L’assemblee s’eut unanimement pro- quante kd"grainme*. Elle a. dans *.hi allure,
noncée en faveur de la réalisation de i’mft»: «le quelque rb *»e qui rappello le chameau ; ausei
I union et de la fra'erniie de toute* les Egli*o* de. gne-t «m l’espèco africaine par le i.om de
évangélique» d’Allemagne. Inressmnmcnl elle slruthio <ameUs. C’c-t surtout par ses pieds
s’occufiera «le la question de» moyen* d’v parve- uuVIie rappel'e ce ruminant ; il» n’ont que deux
tnr. Autant que l’on a pu inférer do divei» in- d >'gt', sont trè-charnu' et lei.forcè* psi un rang ! montii i, en signe d’amilié, les crocs d’ivoire do t
dice* sur lo» veritable» intentions de quelques de grosses écailit-s. Un troupeau d'aniMiches, vu sa g ie île e»t ornee.... “ Ce pauvre Boudin,
délégués, le* membres Je la conférence incline- au loin dan* le Jeseti, [«eut être pris pour ui.e “ ajoutait M. Chaix avec cette grace qui n’e*t
raient ver» la proposition de «yrtode* généraux, troupe de chameaux ; on prétend aussi qu'on peut i “ qu’a lui, quelle situation ! avec un nom comme
com|ioica d’une paît, de Commissaires de* g<u- se méprendre nu point «l’imaginer qu’on a sous ile sien, si je Ta vais nommé, il était perdu.”
vcrneinents, cl de Tautre, de députés de commu- les yeux une compagne de cavahers. Au reste,1 Qu’on ne s’étonne point d’ailleurs de voirie
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défenseur de Danon-Catlot si aguerri à l'endroit 
de cea magnifiques et terrible» créature», qui n’ont 
pour déf.tut que leurs goût» carn»Mieri*. Celui 
qui «ait ni bien émouvoir un jury, faire pleurer un 
auditoire charmé, désarmer le» rigueur» de la jm- 
tiee, relui-lè, comme Van-Amburg, romnie 
C»rter, sail apprivoiser un lion. Loin de pait^ger 
les préjugés communs à l’égard de» animaux pré­
tendus féroces, qui "ont seulement aigri» par les 
mauvais procédé» de l’homme, il croit fermement 
qu’un jour ces redoutable» ennemis seront sub­
jugué» et conquis par la douceur et par l’aHection, 
Elle «»t si familière, si lu mue, ». chai mante de 
manières, qu’il l’admet dans son intimité, nu corn 
de son foyer domestique. Il la desline nu Jardin» 
d«*-Plaintes, oti el’e figurera dan» quelque» jours. 
Ce» exploits ont de quoi désespérer M, C harles 
Ledru, que nVne»t encore uu'aux aoeilles.

[Joi'W'lt de j’aris ]

correspondance.
TeRRrromr nu sagi exav.

M L’f.ntTErR,—Etant un de ce* pauvres bi. 
tuants du gort <tes(}ucl* no* grand» hommes du 
lem|>», tel* qiu* le* honorables Papineau el Liter, 
nère, et même jusqu’à l’éditeur du Journal </< 
QufStc, parai*sent s’occuper avec tant d'intèrêi, 
je ne puis m’empêcher de vous demander un coin 
«les colonne* de vot.*e estimable journal pour y 
placer le» lignes smv mtes.

Deptii» piiwieuf» nnnees, M. l’édiieur, rhi- 
cun *«• plait à entretenir le public *ur le territoire 
du Saguenay, nomo é vu'giirement les Poste» du 
R<u, tantôt d’tine m iniè-e avantageuse et tantôt 
en sens inverse, se croyant capable «le fournir 
r.u pub'ic une tdée correcte de ce territoire pour 
•’è;re rendu à la (.«m ade-Baie, et de là a Chicou­
timi, avec tome la célérité de la vapeur. Pour­
tant, je doit tendre justice à MM. Papineau et 
Laternéce. qui Ont I 'ien voulu tiaverser par terre 
«le ia (ïr»nde-B»te à Chicoutimi, distance d'en­
viron trois lieue», acfsompagnés de MM Angers 
et Kane, l’agent «Je» te rcs pour l’intérieur du 
Sigtienay.

Mon but n’est pas «le critiquer li conduite de 
ttersonne. mais tl me semb'e que l’écrivain doit 
toujours être exempt de préjugés, qu'il e*t tou­
jours de son devoir de marquer -es écrits au c. in j 
«le l’impartial île, c, de plus, qu’il est néce-are 
qu’il au une connaissance locale d’une place quel­
conque pour pouvoir en donner une description 
tidèle- C’est ce qu** je vais e-sayer, au*«i bien 
que de relever, en aotint qu’il -era en mon pou­
voir, les aceo*ati«>ne mal fondée* cmitre M. 
McLeod fit», « hcf d*rs chantiers à Chicoutimi.

Il ©q inutile rie vous «lire, car vous le savez 
que partant de fern *>«>uohure «lu Saguenay, jus 
qu’à l'entrée de la Grande-Bile ou Baie des 
Ha î Ha !, cette pur rte du Saguenay n’eM bor­
dée que de haute* montagne*, plutôt capables 
«l’inspirer la crainte q ue le de»tr de s’y rtah'ir, et 
que «le cette p'ar«' irelusivement b-* eia* li«*e- 
ment» se cnmm*ncent et se continuent jusqti’i 
Chicoutimi. CV»t donc, d’après la partie hibime, 
qui n’est visiWe qu*< *n partie aux yeux de no« 
v«*vageurs à plaisir ou à la mode, qu’no juge le 
Saguenay et s««n av m:r, sous tous le» rapports, 
même M. Papineau et M. Latcrriète notre tepré- 
•entant.

Je me permettrai d’inviter M. Laterriérv, comme 
notre représentant, à venir, l’annéo prochaine, 
fifre une aeeonde ex«;ursion et pénétrer un peu 
d««ns l’intérieur «le ce territoire, non par les ri- 
vière», et toujour» a««is dans un canot, ,„aj* à 
t-aver» le» boi», partant de Chicoutimi jusqu’aux 
T'erre»-Rompue» ou «*»t rétablissement de M. 
McLeod père, et de cette p'ace toujours en <ui- 
vant la Grande-Décharge jusqu’au lac St-Jean, 
où il est facile de former dan» toute» les direc­
tion» de bon» établissement» propres à tous g-nres 
de culture. CV*t dan* cette partie qu’il verra 
disparaître le» difficultés que pr«;*entent les mon- 
tagues qui bordent «i majestueusement le lac Kl- 
nr>gomi, qui «e trouve dans une position parallèle 
à la Grande-Decharg* ; il aun même l’avantage 
rie voir, prè* «les bo «I» de la R.vie'e rie» Hirt-, 
à une distance d’environ sept lieues du charmant 
lac St-Jean et «le quinze heues de Ch coulimi,
«léj» plusieurs étahli-ements. Aprr* cela nous 
pourrons le conduire par la rivière .Srhip*ha«-, 
rt de son embouchure, qui se trouve à environ 
«Jeux lieues de Chicoutimi, il pourra »e rendre 
même au grand lac Mistarhini, «listanr e d’envi- 
roa cent-cinquante lieue» du lac St-Jean ; et, 
dan» cette course, il trouvera dan* pre-qt e foutes 
les direction* une terre rche et qui ne «lîtnan Je 
que de» bras pour la mettre en valeur.

Avant de nous quitter, nous pourrons encore 
le conduire de chaque côté de la Rivière du M ou- 
lin, et notam.r.ent à l’endroit que nou* appt*!«»ns 
Grand-Brûlé, où, depuis l’automne dernier, d a 
été pris au moins cent terre*, et peut-ê're av a.at

occupé» !• pre»que totalité de Tannée è moudre 
no» grain» parvenu» à une maturité tout-è-fuit 
surprenante, et surtout lor»«|ue l’on considère que, 
cette année, une assez grande quantité «le la re­
colle a souffert de la gelée dan» le» paruisne» de 
notie comté pré» du St-Laurent.

Le moulin «le la Grande-Baie, vers le commen­
cement de septembre dernier, sur la déclaration 
du meunier, ava.i gagné, depuis le commence­
ment de l’année, environ cinq cent* minois de 
bon» grain» (mouture»), et celui de la Rivière à 
Marse deux cent cinquante a trois cent» minois. 
D’après un gain aussi considérable, comparative­
ment nu peu «l«* terre» en culture, il e.t «loue évi 
«lent «pu* le eliniHt rt’u pn» él«’ ihism fr«n«l qu ou 
le prétend. l’Iu-ieurs «les h»b:iant» de iVndroit 
ont ré«olié, cett* année, du blé bui? au«*i beau 
que l’«!n peut «m trouver dan» aucune auire partie 
du Bas-Canada.

J»* vois, M. l’ejiteur, qu’il y a «le* g«*n* a*aez 
compatissant» pour non» coure «lan* la p'us al 
fretise misère et ruéme son* un joug d'esclavage. 
Je leur «l.rsî qu’il» «e tr«*'iipent. ()epeiul.int )«? ne 
nie pas qu’il y »il «le la pauvreté chez un giand

à se» employé», aucunes boissons forte» excepté 
dan» lé cas «le nécesüté urgente, et ce pour un 
but moral et contre #es intérêt» pécuniaire» ;—j«* 
voua demande »i un homme, a la gloire duquel je 
pourrais ajouter beaucoup d’autre» fait» nusii in- 
contestable», si avec uu c«*ur ous*i bon, après 
tant d’action» généreuse», M. McLeod doit passer 
pour un homme sans humanité, pour uu tyran, 
pour un monstre, et perdre le mérite «Tune eon- 
diiiie nu**i noble, pour la seule faute (qui n’en est 
pa* une) d’nvoii employé quelquefois aa fi.rce 
physnpie qui cal plus qu’ordinaire, à réprimer 
de» conspiration» contre su personne ou contre 
•e» propriété» ? Au contrarie, j’espère <|uo timn 
somme* à la veille de voir réhabiliter son cb,ac- 
lére «lan» l’opinion publique, et qu’c»n sau.a op- 
precierse» qualité» qui sont celles d’un vra, gL.,,_ 
tilhomme.

iCtNOCOMICIIlCME.
Lac Kinogmiil, )') féviier ISfG.

M. l’H'oii'E'i'r,—C’e.-t avec la plus grande sa- 
lisfacrion quo j'.ipprends qu’une requête, ayant

, . , . l,fVl,r but l éublisscment sur la rive nord d«i ''inombre; nia « «I «u ou » ailemlic* a voir tous 'es • « ... , « «\ «,. . , . i Laurent, au-dessous «le Ouebee, d une m tiv.n
de sfoours pour lc.< marin» naufragé», «luit êtrehah.tanl» dans .’m-anre «fins un ri « onrt espace 

de temps ? La plupuri d’enira eux hVrH )at»j«* 
leur» paru s»e» respectives «pie parce qq’i1» n * 
pouvaient plus y irouver les moyens ÙVx -tenctf 
pour eux et leurs fimi les. Il c^t bien connu 
que la population «lu > igoenay u’esi cortiposée (a 
|ieii d'exeept'Oni pré») que de g<*iis «tout une 
partie avaient toujour» vécu «lan» une ex'ème
mi-'^re «lepu1* leur enfance, et l’autre après nvoir 
joui, autiefiM-, «îes plaisir» de la vio s««« ale et 
aisée, n’ont pas »u conserver leur* propriété» et 
cel es Je leurs ancêtres. Le Sagoenay a tiè leur 
refuge ou, niijourd’hiri, ils ont l’avaniage «le ga­
gner leur vie en travsillaut aux chanliei-. et a i>ii- 
vrir en même temps de» teries qui, par leur in­
dustrie, obtenue par l’expérience du passé, pour­
ront leur procurer une honnête ai-ance.

En donnant les «létai!» ci dessus, jo suis loin 
«le dire q«ie nous n'avons pas l»«*s"in «les faveurs 
du gouvernement. Mon intention n’est que «le 
publier aussi véridiquement quM e-t en mon pou­
voir les avantages que le Saguenay offre a i«'U» 
ceux qui désirent s'y etab r. Nous avons cer- 
tainement be»'■in de tiurte l'as*i*iance do gouver­
nement, vu notre élogncnen*. d i re-te de la pro 
vmee, avec lequel nous ne pouvons communiquer 
en hiver laul- «Je chemins. .Nous avons besoin 
qu'il nous accorde une >omme convenabe |>our 
nous aider à ouvrir de» chem.n* de communica­
tion indispensable», que non* n’avons pas et quj 
nos moyen* ne nous permeticnt pas d'ouvrir par 
nous-même». La* gouvernement devra nous ac­
corder no» 1èr e» à un prix beaucoup plus bas 
que celui «le» te.res des autre* parties de la p'o- 
vince, ou le propriétaire, outre les b«> » de c«»m- 
merce que ai terre lui fournit, a enroie les bois 
propres à faite le* perla-se* et po'.a‘*e* qui le ré­
munèrent. avantag* que ne peuvent pr«Kurer les 
terre» du Saguenay, vu que Ton n’y trouve point 
les lx)is propre* a fure ces alkalis qui sont «l’.m «i 
grand avantage aux colons dan» les autres paiiîes 
de la province. Nous avons encore besoin de

présentée a la législature à l’ouvenure «lu pro - 
chtin parlement d«« celte province. Je suis per­
suade qu’une tel e entrepri-e rencontrera l’appirv- 
balion, non reu'errarut de tous les habitants «le 
eerie province, inaiseucoiu «!* («tus le* int« res.é»

»nnt ’ sur la conduite qu’a tenue récem­
ment le comité do retours à l’égard do la distri­
bution à faire de» deniers qu’il a à sa disposition f 
Ne croyez-vous pas, M. l’éditeur, qti’tino (die 
conduite est capable d’indigner, non reniement 
ce pay», mais encre no» rtcura-province» et In 
noble Angleterre qui n »i largement contribué 
pour soulager fin» malheurs î

Tout c et argent n’a-t-il pa» été donné pour 
soulager imites le» victimes en commun, «an» 
dmtiPflion «le propriétaire» ni de l<»caiaiie» î 
MVst.il pas absurde de vouloir dépenser jCLû.ÜOO 
pour encourager le» propriétaire» à bâtir eu pieire 
ou en briques ? Etait-ce là le défir «le» doua- 
nuteure î Non, je no le crois pas, et bien d'autre» 
ne le croient pa» non plus. Je ne nie pas qu’il 
soit bien à propos que nos fautmurgs soient bat.» 

‘en pierre ou en briques ; mais pourquoi y fitue 
tant de sacrifices lorsque le» autres parties «le la 
ville demeurent telles qu’elle» aont aujoiir«l'hui, 
la Basse-Ville, par exemple, où sont entassée» 
lant do richesse» et qu’on peut nommer avec 
droit le grand dépôt de» besoin» do la vie î Eh 

i bien ! cette même partie est-elle moms en «lan­
ger que ne Tétaient les faubourgs St.-Roch et St.- 
Jean avant que le» inceutlies les aient détruit» 
l’Hé dernier î Non, M. l’édiieur, celte Basse- 
Ville où la imputation de Québec pui-e toute» ke» 
ressources commerciale»et industrielle*, e-t au*»i 
eu lungi'i de hrû'er et mé ne plus que ne iVt nent 
le» faiihouig*. Je crois, M, l’éditeui, quM kCrail

en Europe «lan» le commerce «lu t 'anada ; et je i Pl,,!"u ‘'e,'*aire‘,tf coniu,e!H ‘‘r lnr 
ri’herite pa* à dire que les populati. u» «le» «leux | r“»lfe ‘“l", se3 hangars en tans qui sont situé» si i

pourvoir avec promptitude et énergie, correipon 
dnntes avec le» reskour«-e» de Tempire, à la kûre'
te «le se» possession* de l’Amérique du Nord.

Izj sujet de la liste civile que mon prédire» 
»cur avait soumis à votre considération, occun«ri 
Nnn» doute v«itro attention, et je compte 8i * 
sur votre nagense pour établir une dispo«iiion tin* 
que le gouvernement «Je Sa Majesté puisse donner 
effet à vu» dénir* en recommandant uu parleme 
impérial le» changement» nécessaire» dun» l'.p,' 
do réunion» °

Mestietirs de la Chambre d'Jhaemblée^
la)» comptes financier i do U province po 

l’innée derniêro vous seront immédiatement ,0/ 
mi*. Le» estimés p»»ur le service do PannéJ 
courante seront aussi mis devant vous pour vot 
conkitlération » bonne heure.

La néceasité de pourvoir à la continuation et 
» Tachéveinont des amélioralions publique» en. 
Irepri»**» avec ta sanction du parlement, bora un 
sujet «le délibération pour vous.

Il m’e-t agréable de («ouvoir vous informer eu* 
l* revenu «le l’année écoulée n’a pas été au-det. 

m»u» «le Tutiente «p»e l’on avait «le ce qu'il prodin- 
rail, et je compte sur v«>tro bonne volonté p«iUr 
l'aire des disposition» pour le service public, telle, 
qu’une considération convenable des intérêt» du 
peuple pourra le requérir.

Honorables .Messieurs, rt
.Messieurs </« /fv< mblée Legislative,

pays »e j«» nd ont a moi pour assurer l’auteur 
d’une m noble et *1 h.enlaisanie enireprise «le leur» 
^•ntunent* «le la plus vive recnnnais-unce.

Quoique les nomlireux malheurs qui sont arri­
ve* *ur cette partie de la côte Nord «lu St-L iment 
que l'on nomme Bittures de Mamk tiagan *«)ie»it 
généra emenl connus, il ne sera cefieudan; pas 
d p ace de les produire ici «le nouveau pour moti­
ver à quiconque ne connaît pas ce» endroit», la 
nécessité absolue d’un etablissement de ce genre 
en ce* beux. Je me bornerai à remonter j«i>qu’a 
Tannée IS36. Pour peu qu'aura «le mémnite le 
kreir, il *e souviendra sans doute de ce qui e*t 
arrivé depuis et mè ne avant ce temps en frit de 
naufrages en ce» endroit* «■l«>ignés «le» habitations, 
et en conséquence je me contenterai «le donner1 
i«i un bref état de* malheur* arrivé» depuis 
Ce troque sunlitc. D’abord, en IMti, un vais- 
*eiu lit naufrage sur ce* bitture* ; deux homme» 
de (’equipage restaient a h-rrd et un eut lo mal­
heur de »e geler.—En 37 ou 3>, un autre vais­
seau fut jete sur cette côt, « t de tout l’équipage, 
huit hommes furent sauvé» demi gHe», etemme- : 
ne* à TaJoos»ac. Nendus là on eut on rhirur- | 
g en pour le» »«* gner et tâcher p»r l’auiputation

proximité «le» steamboat* |)en<!a«it l’été, et enfin 
tuiri «le baliase* érigce* en boi» dan* lou» le» coin* 
de ta Ha»«e-Vdle, et beaucoup «Je vieille* cou­
verture* au*»i. Je Lai d t plu» haut et je le r©. 
pète encore, la Basse-Ville de Québec est beau­
coup plus en danger de brûler que ne l'étaient 
no- f.tutaiurgs à aucune époqu** «lepui* leur pre­
mier établissement. Si vou* croyez, M. Tédi 
leur, ce peu de mot* «Je quelque utilité pour faire 
connaître la vraie situation de cette ville dans le 
cas oû l’on auiait le malheur Je voir éclater un 
autre incendie, et les moyens de le prévenir, je 
vous prie de le» publier dan» vos colonne», et 
vous obligerez ineniment

Votre serviteur dévoué, E.

a N WtNCES NO |f V E J. I. K S. 
Flanches, .Madriers, Uriques.— Joseph Fortin. 
Chapeaux de Dame pour le printemps.—T. Casey. 
P dales de Hrandrrth.
Xotitieations a David .Imrs et John Amens, absents.

Dito a Patrick Hard Handy, ditto.
Maison a vendre a St. Anselme.—F. F. Butcau. 
Assemblée des Créanciers de !.. L. Paradis.

E N C A N S.
' « 6 , ' .....: .......... n a peaux.—.K. J. Maxham.«Je leurs membres g» «•*, «Je le» rappeler à la vie I ytJfh(lndita tèfhf% .,r,n.fna

protection du gouvernement {jour em|»êcher le* 
«pêculateurs «le prendre ou «J’atheter do gramlr*» 
élendues de lerre, pour, ensuiie, exercer un mo- 
no[)of«> sur le» coton* et en faire «le pauvres fer­
mier» ; encore plu» l’éloignement du système féo- 
lal, système odieux et »ous lequel le censitaire ne 
peut >e consi.lérer comme le vrai propriétaire de 
ta terre qu’il «xrcupe. Qu'on veuille, un instant, 
examiner le» conditions et restriction» d’un titre 
«le conce»»i.»n consenti par le ceigneur à son cen­
sitaire, on verra *i j’ai raison ou n«»n «Je craindre 
un semblable système. Et quaml le gouverne­
ment noua accardera no» titre*, nmis n’y verrons 
pas le» réserve, «Je tout ce qu’il y a de boi* Je 
construction, te!» que le chêne et autre* boi» 
propre* a la construction de* bAltaae* «lu seignet.r,

a laquelle il» ne tenaient que par un fil ; mai» 
trop souffrant», à l’exception d'un s Mil, «•«.»« pio* 
v es malheureux moururent tous.—En H ou FJ, 
tri)'* ou quatre vaisseaux eurent aussi le même 
malheur, et après avo r souffert toute» le» mi*eres 
que l’on cannait y avoir à souffnr -*n | anulle» cir­
constance*, le» équipages purent enfin»© sou-tioiie 
a la mort —E* J4, huit autre* vai*seaux («arta- 
gerent encore le mê ne sort, d«mt un périt en- 
tiércment, corpe et bien» ; un pilota du nom 
d’A<*elin, fut au*»i naufr.igé et j«*te sur la rô«e, 
où de* sauvage, !e aauvérent. Et onfin en Vb, 
Tiintomne dernier, cinq vaisseaux ont encore pris 
part a l'infortune de leur, devancier*. Voilà, 
don» l’espace de neuf an* au moins dix-huit vais- 
seaux perdu» soit en totalité, soit en pirtie, sur 
ce* bitture» d» gereu»©». Que!» dommage*, 
quelle» perte* ont «lu souffrir les marchand» con­
cerné» Jan» le commerce que fc*aient ce» vais­
seaux ain», que le* assureur»! Et que de souf 
fronces eni.ùrees, q'ie de vie» peiJue, ! Ple.n* 
de plairir et d'esperances, ces pauvres voyageur» 
«issent le por, lierqmt leur» esprit» du doux 

espoir de revoir en quelque» moi, leur, famille»,

provenant d'une faillite. 
Chape iux.~li. & M. Gib,one.
Marchandises sèches, etc.—K. Lacroix.

Q lT E li E C :
LUNDI Q3 MARS 1S46.

OUVERTURE DU PARLEMENT.
La malle de Montréal d'avant hier, qui n’e*t 

arnwe qu’un peu a «rc* midi, non» a apporté le 
dutcour» prononcé par Son Excellence TaJnuni*- 
traieur à l’ouverture de ta «ecomle session du »*.. 
coud pariument de* Canadas Uni», ven Jre<l: der­
nier a triM* heure*, et dont *uit ta traduction offi 
cicllo, tirée Je la Gazette du Canada.

CHAMBRE DU CON3EIL LfiGIBLATIF,
.Montreal, ‘Jüe mors 1M«». 

Aujourd’hui, a troi» heure», P. M., Son Excel* 
I.ENCE l’Ap.MINISTK\TKl R DU GOUVERNEMENT 
s est rendu avec le* ceremonies ordinaire» a la 
chambre du conseil législatif du parlement. I.. » 
mendire* «lu conseil legislatif étant i«*.Mnble*, il 
a plu à Son Excellence y (aire requérir la pré* 
»en«e de l’assemblée législative, et ta chambre 

fruit «le leur» pémbe, travaux, qui luit leur-eul «’y étant rendue, Son Excellence a ouvert la 
soutien.^ Mai» il c»; tard. Déjà rendu presque à Deuxième Sesxion du Second Parlement de 

( -a fin, automne, «le »es vont» fort» et dangereux, la J’kuvlnce du Canada, par la harangue »ui- 
| de ses froid» «le glare, menace ce» malheureux vante du trône :

au»*i bien que tas réserve» Je, ruisseaux, rivière», leuc iVinmes et leur» «mfant*, et de leur remettre le 
mine*, etc., ft«\

J’oubliais, M. l’éditeur, d’informer mitre re- 
pré*entant qu’il s’est trompé «lan» son rapport, en 
di*ant que ba hab tant» «Je l’Anse Sl.-jean ont
été oblig » de laisser leur poy.e par la r g ieur «lu voyageur». Pourtant il n y a pas un irn-tant à 1
climat, tandis que, à l’exception de deux famille», -«erdre, une heure e.t Ireincoup, il faut lever Honorables .Messieurs du conæit législatif, et
tous »oni encore dun* cet endroit, vivant tant «lu | l’ancre et partir ! Bientôt leur» esperanres s’eva- I •Messieurs de la chambre d'assemblee,
pnxluit «Je leur» terre» que par J autre» moyen* a | no«, *»ent. Itar une nuit noire et «nageuse, le I L'obligation d’ouvrir cette se»*ion du parlement
eux connu». vais-eau qui ju»q«ie à a vogué pi.sib'ement sur m’a nécessairement été impoeée comme admi

Mamtcnant, M. l’éditeur, je vais occuper vo- T«»nde tranqu' le, e*t jete sur le* bri-ants «tans 
tre attention de» accuntion» fausse» et injuste* re-1 en.Iron* inhabité» «.u il ne •n trouve pa» une 
perée» contre M. McLen«l fi!*, auquel on •tin- •*»*!© mam «entmab'e ; bientôt enfin tout e*t 
bue toute» le* fautes et le» injustice* commises ' ! Je n’essayerai pa» ici a joindre toute»injustice» commises
dan* le Saguenay. On l’hccuse Je jntrler atteinte mist-re» que ariufirenl ce* pauvre* gêna, il e*t
a la personne et a la propriété des co on» ; on dit 
qu'il démolit leur» demeure* ; rt enfin on le Com­
pare aux bête» féroce*. Oh ! méchanceté........
J’en appelle à vous, M. l’éditeur : je v«*u» de­

que l’année soit écoulée l’«»n y comptera de» cim- mande ai celui qui c*t toujours prêt à secourir
taine» d’ét3b!is*emçnt*. Cette rivière coule au 
milieu d’un terrain, nche en boi* «le tomes e«- 
péee* propres aux besoin» de» cultivateurs, et qui 
peut former plusteur» concession», d’un sol «jtù 
promet de récompenser amplement les travaux du 
cultivateur. Qu’il veuille au**i jeter un roup- 
d’mil mr le» to’vnship* Tremblay et Smiar.l,

tous le» pauvres «le Tecdroit, a 'e ir f».r«* des 
avanc*.*» *0 1» 'e risque et mô.iie la certitude «le 
n’en jarnai» être paye ; qui, au beu de démolir 
'e* demeure» de* hit.liant», fait construire, tôt»» 
le» an», plusieurs logement», pour hger gratuite­
ment ceux qui n’en ont point ; qui encourage tou* 
le» geh*. le printemps, a ensemencer leurs terre*,

quoiqu’il» ne paraissent pa* offrir de grand» avan- I tout en leu- fournissant les grain» néc<»fl*airrs ;
. • ft    A* m* AM . J . . _ *..1 f t ( rw, t I Sft « I /•■Il —I M «ft ■••. .m. r. !.. .1^ _____1 I...   A   _tages, «oit en montant ou en de*cendanl le Sa­
guenay ; mai» il ne s’ag't que de franchir (chose 
tré*-f«cile) la montagne f>eij élev»^ qui boide le 
rivage, pour trouver tout le reste de ce» town­
ship» composé de bonne» terres, d nn sol ri«-he 
et capable de répondre à t >u* le» travaux agri 
cotes.

L’on parie avec exagération de la rigueur du 
climat, dont jusqu’à présent nous n’avons pas à 
nous plaindre; même j’ose dire que, quoique plus 
rapproché du nord, il est plu» doux ici qu’à Qué­
bec ; qu’en hiver, lorsqu’il y a ici deux pied» «Je 
neige, il y en a quatre à Québec. Maintenant 
nous ne mesurons que dix-huit pouces de neige 
«lan» nos boi». L’on «lit aus*i, loin d’ici, que les 
gelées fréquentes font périr une grxi.de partie «le 
no* grains ou les empê< fient de parvenir à pleine 
maturité. Pour prouver que l'assertion manque 
de justesse et démontrer l’état progressif «le |Vn- 
droit, i! est bon, M. l’éditeur, «Je vou* dire qu’il 
n’y a que sept ans que les premiers pionjers «.ont 
entrés «tans le Saguenay, «la i* le «eul bul d’y 
établir «I*» chantier*, et que maintenant noua 
avon* de- défrichements a**ez considérables (Ton 
n’a commencé à ouvrir les terre» que depui* troi» 
ana J, et que nou« a von» Uois m oui: us à (vine

qui, s’il y a un malade, i«’y ren I lui-mèrnc, pour 
le visiter et lu rendre tou» le» sri vices posaibles ; 
qui, depuis que nous avons un médecin à la 
G rande-Baie, l'a fait venir a Chicoutimi plusieurs 
foi» a »es propre» frai», pour le secours «je* ma­
la.I •» de l’endroit ; qui dépen-e, chique année, 
che.: l’apothirai e, environ £10 pour «i«r» meJe- 
cine* qu’il distribue, gratuitement, a tou» ceux qui 
en ont besoin ; qui est assez familier avec, tou» 
le* geri* de l’endroit pour se rendre a leurs noces 
où il prend plaisir a s’amu*er avec eux .*ans gêner 
peiMirirje ; qui e*t sur le point, #M lui c»t po.rible, 
de bàrir une cg'ise catholique a Chicoutimi, en 
donnant la facili'è aux habitant» «le lui rembour­
ser ne» deniers, par installements, avec plusieurs 
année» de crédit, avant l’r*« heance du premier 
payement ; qui a. en outre, fait ouvri , l’automne 
«lernier, un chemin d’hiver, conjointement ave«- 
M. B ai», agent «Je M. Price a la Grande Bue, 
depui» cette place jusqu'à Cbicoufi.m, pir le«juel 
on traverse tout a.i-ei h sement que «kin» le* vieux 
chemin» et «tan» une direction «p.i nou* évite le» 
cô«e< «;ne nou» elion» obligé* «le fiani hu p r le 
chemin Sy«lenham et un autre chemin depui» la 
Rivière du Moulin jusqu'à Chicoutimi, » la de­
mande dci geas de Tendroit ; qui refuse de vendre,

au»*t facile de l’imag ner que de le décrire. 
Non» voyons em-ore a l’heure qu’il e»t, '■e* mal­
heureux, échappés Jim «iermer» naufrage*. pa»«er 
par no» rain|«igne« jeiur »e rendre a (Québec, 
n’ayant pu tai*»er plu» tôt le lieu de misère ou 
l»lu*ieiir* sont mort» «Je fmm. Il est «lonc bien 
ju*ie ijoe le gouve<iieinent é:abli-se en ces lieux 
une inmtnn (murvue d’un gardien luibric, ci»n- 
nai*"ant ce* en lroil», «le provision» et d’emharca- 
lion» nécessaire* au secours et au soulagement 
«le» marins, et j’ai tout lieu d’espérer et .le croire 
que dan» sa sage,»*, ordinaire il le fi-ra a ta pro­
chaine sesiion.

Puisque je suis «-ur le sujet, penneitez-moi 
donc, M. Tédifeur, de dire un mot sur l’urgente 
néce.-ité qu’il y aurait que le gouvernement pas­
sât une loi ublig -mt le* pilote» a eiodier le che­
nal nord du St-Laurent. Combien de vaisseaux 
n’ont-il* pas péri sur le côté sud de ce fl uve par 
le manque .1 eau, ou jeté» «ur de» banc» «le sable, 
de» récif» ou des îles, ou pris dm» le» g.ares ! 
Si le» pdote» connaii'aienl le chenal nord, il 
n’arriverait certainement pas autant d’acci«lent», 
vu qu«* de ce côté le chenal est plu» profond, il y 
a moins de batture* e: moi»» d’ilea, et de plus le 
grand avantage qu'en automne le* glace* m- for- 
ment beatteouj» plu» tard qu’au »ud «lu fleuve, ce 
qui rendrait l« nav gation beaucoup plu* praticable 
et les malheur» moins fréquent». Je m’étonne 
grandement qne ta legis ature n’.ril pa* encore 
pourvu à cel.i, et que tout au contraire ««Ile pa- 
rii»»e »'y opposer. On en connaîtra us.urtuuent 
plu* tard r.ivantag.*, mai» eu attendant on laisse 
l’humanité souffrir.

UN voyageur.

Quebec, IS mar* IS4-6.
M l’Editeur,—Me rerait-il jiermi» de faire 

quelque» réflexiou» par la voie de votre intéro»- j comme l’ont toujour» été ce* prédéverseur»

nistrateur du gouvernement à rai»on du dejtart 
regretté du ci-devant g'Hiverneur général. Mu* 
il m’est enjoint en même temp* «le vou» apprendre 
qu’il n gracieusement plû à la Reine de me déd- 
gner (lermanemment comme le futur représentant 
«Je Sa Majesté dan» cette province.

Lorsque je vous annonce qui* je suis ainsi de­
venu le successeur de lord Metcalfe, je Nui* per- 
«nadé «jue vou» partagerez avec mm l’expre-sion 
«lu regret sincère au sujet de ta triste cause qui a 
«•ntavé ce noble «list.ngue d’un poale dont il rem- 
[»|is*ait les «levinr» avec nn zèle «-l une habileté 
qui lut ont valu «Jan» toutes le» occo»ions ia plus 
hmte approbation «Je Sa Souveraine, et le r.-»- 
p**rl et la reconnaissance du [«cunle sur lequel ij 
présidait comme son représentant.

I.es «Jiverse» adrc**es a la Reine qui ont été 
adoptées pi rtilmt ta dernière «e—inn «Je la légis 
laturc ont été mise» au pied du trône. J’auiai 
l’agreable plaisir de vous annoncer le* tépon-e» < 
gracieuse» de Si Majesté.

Sou# toute» les circ«)n*tances j’aurai» apjielé à 
bonm; heure votre attention sur Tetat de ta loi d» 
milice. Mai* Tétat incertain de» négociation» 
qui ont eu heu depui» quelque terni»» entre ta 
gouvernement imperial et celui de» Etat» ünt* 
ri’Amériq«je, me fait un devoir impérieux «le 
r»*« «imrnander plu» fortement a votre mridriéralinn 
immédiate la (iére*»ité d’une réorganisation de 
•’e bra» de la délen*e publique. J’ut une con­
fiance Man» borne», que la loyauté et le patrio­
tisme de toute cla»*e de# sujet» do Sa Majesté en 
Canada *»• feront remarquer, ain»t qnY* Tout Jéta 
fait, si l’occasion retjuierr leur» »«*rvice» «tour 
aider à |ir«itég«*r leur pny» ; mais un systèiiu1 
uniforme et b«en d.gére est in«lispen»abta pour 
donner une direction convenable aux effort» le» 
plu» zélé*. Je me crois autorisé a vous assurer 
qu’en môme temps que \'oi«** (,'r3c:CUi!(, s«*uve- 
raine coriq>tcra nmatammer.t èui le libre « t rtty.il 
attachement «Je »on peuple Canadien pour la dé­
fense «le cette province, et le maintien de la 
connexion britannique, Sa Majesté *era prête

IVpni* votre dernière réunion l’nn» ienne cita 
de Quebe.- a été victime» «l’une calamité ian» 
exemple .1 rai*(>ri de» incombes successif» qui onj 
ravig - «u*» liàti*»**». De» mesure» rendue» mdi». 
pensable» par l’exigence ont été adoptée* par mon 
pré«!ére**eur, qui vou» aeront transmise* pour 
votre approbation. La avmpnllna et la hienveiL 
tanee «le «liverse» partie* «le TEmpire Britannique 
ont été mi*e» en activité, en apprerant le cbàii- 
ment sévère dont il avait jilù a li Divine Provi. 
vidence «jue le» citoyen» «le Québec f«:»»ent 
vis t«>«, et nou» avons le* raison» le» plu» punntan- 
t.** «l’ai-précier la nul»!© générosité qu’à montré» 
h* |«euple «Je lu (îrande Bretagne, et qui a prouvé» 
avec combien «le venté le* habilan» «lu Canada 
xont considéré par lui comme «le» frères et de» 
co *ujcl» «ta la même nation puissante. Il ar. 
pa «tiendra à votre *age.*«« de considérer quellri 
mesure* ultérieure» il pourra être convenable 
d’adopter pour rétablir ce «jui a ainsi été détruit.

le** dernière» nouvelle» «le la mère-patrie rj. 
gnalent un ehmgt'ment très import «nt dan» |p< 
relation# commerciale* «le l’Empire. J’avan 
précédemment |>r.» «u’casion «ta présenter forte­
ment au gouvernement le Si Maje.ie, une con­
sidération convenable «le Teflet qu’aucun «Je» 
changement* en contemplation pourrait nvoir sur 
le* intérêt# du Cana.ta. Mai» jti*qu’a re qu» 
nou» ny.m# une plu» ample exposition du pim 
projette, ce «jue n<«u» niiron.» |>r«.hU‘inent «lam 
quelque» jo«ir», il evra t prématuré «l’anticiper qu» 
le» droit» «le cett«* pmvmre à une part tquitabl» 
de prolectnin ont vie perdu* Je vue.

Je voua oflre a cet egir«l, ao**) que pour 1er 
•l'ver» autre» »ujet* affectant ta prospérité d« 
Canada, qui pour.ont v«»«i9 occuper, ma co^^ 
ration ainrere ; et je «M»npl«» in*larnment «p»

I —««« 1* la conduite d’une providence toute «■ «g»*, u*m 
seronn e* état «Je suivre une marche calculé» t 
prornouvtiii le# meilleur* intérêt.» et à encourt* 
ger Taccroiaaement progressif de rette colonie 91! 
avarice raju lenient.

Ce qui suit est tiré «le Trj/r« Je !a Mi trve: 
Nou» empres*on» de mettre sou» le* yeux «1» 

no* prieur* e i)i*rour»«| oiiverturc prononce par 
S..n Excellence Tadministralcur. Noua n’avon»
I u nous en procurer une cojue anglaoe «ju'apres 
1 heure», et no«.« eu avons f.,it une Iraductioa 
bien a la hâ!«*. A pré* le diftcour», le* rneu-brr»
«ta l’a.-emblée «e sont retiré* dan» leur chambra 
«ta «lèhbération.

le-» nouveaux membre», élu» riepun ta «ler- 
ruCMt- »"#»ion, suriI présente* a la chambre daoi 
l’ord/e suivant :

Lb. nom Me I). B. Viger r.ar MM. D- B cuir, 
et D. B Papineau.

M. Fastbeieaii par MM. I)rat>per et Sm'th. 
L'honorable M. Caey par MM. Moffitt »t 

Robinson.
M. D..i|>er fai* motion pour l’introduction d’un 

bnl pour indemniser cerinm* «.fliciers public* ft 
antre* qui n avaient pas prêté ta serment voulu 
pir ta loi, ta bi'lesten cor sequence introJu ( et 
lu une première foi».

Sur motion «le M. Gowen il est ordonné que 
1000 copie* du discours «lu trône smeiil impri­
mée», 500 copie» en fran ;ai» et 500 copie» en 
anglais.

M. Dri|>cr fait morion que le discours soit prii 
en rnnoideiation lundi prochain.

«M. Smith «le Frontenac |>ré>cnte une pélilioft 
«le M. Rnl hd1 qui se jiloint «Je ce qu’une li»le «le» 
vote» «jui ont été objectés devant le comité d’é- 
lertion contest. © n© f.,; fnurnj©t
, Av «vin donne avi» qu’il fera motion à 

1 effet «I obtenir «le Son Excellence, r«>pie de tou» 
le» nmge» qui ont été accordé» a *«r James Stuart 
pour lin perm-ttre «J© «’absenter «le* devoir* qu’il 
a » remplir «Jan» le district «le Québec.

La chambre «’ajourne ensuito a lundi prochain 
fxiur prendre en considération la réponse à faire 
au ili»cour« du trône.

Voici la liste des membres présents : MM. 
Armstrong, Aylivin, Baldwin, Benheloi, Boul­

ton, Botiiilher, C’auchon, Cayl«-y, Chabot, Chil- 
ni«*r», Christie, Colville, Cumming*, Daly, D«J- 
ILniry, I)e\\ ut, Draper, Drummond, Duggan, 
Ermatinger© to-ier, Fi a rich ère, («uvvan, Jessup, 
Johnston, Lacoste, LaFontaine, Lantii-r, I/i-Moi- 
n**, l^’sli©, MacDonald, (Cornwall), M.icdornld, 
(GlengaryJ, Mri'-donald (ICiltgston), .MacDoniM'llt 
(StiKmont), MacNab, M.icConnell, Méthot, 
Mt-yors, Moffatt, Morin, Nelson, l’apincau, 
l'owell, Petrie, Price, Prince, Riddell, R .liinson, 
Rou-^-au, Scott, Seymour, Shcrwornl (Hro«k- 
vill»-), Sherwoo I (Tori»nlo), Smith (Frontenac)* 
Smith (*iillii‘iipiir-|énéral), Stewart (Byiowrt), 
St.-ward (l're«cott), Tascheren , Vigor, \Vebstcf» 
William, Woods,

Noua avons reçu, en ang'ai», les résolutroa* 
«jui devaient être proposées aujourd’hui par ta 
colonel Prince en réjtonse au discours «lu trône- 

Nou» avons ai-w reçu Î9 document qui suit:

7



ASSEMBLEE LEOISLATIVE.
Lundi 23 mars 1S+<J. 

avis ue MOTIONS.
og mari.—^'AriXiV.—Bill pour établir un 

conaeil muiiici|ial aux ilca (Je la

it «« M. Bill pour pourvoir à
la prouve «le rertain- mariagca Jnn-* 
lu district de (iasiié.

« <* Jd. Christie—Mi l pour régler rer-
lainea munk ipuliiéa du«ia le distnci 
de Oaapé.

«j *« M. Christir.—Bill pour la vi»ile 
d;?i élabliaiiüiitenla asititi'éa a frai* 
piiblira

éi o St. Crime.—Int<*ipellati«in du »rn- 
nialére mut Icm rappmla faits tM le 
moulant alloué par loi commia- 
«,iire« sur lei réciauiationa par cuite 
de la reliellion.

„ .t A/. Col ville. — Interpellation du mi* 
ni at ère i<ur le paiement «le* petits* 
jurés «laiiH le Ha» Canada.

« «« .>/. ,'hjlv'in.—(Aiinsiidt qu’il sera
compatible avec l’ti*nge parlemen* 
lain*)*—Adrec-e â Son Kxrellenre 
au Mijet «Je la rétiileiire de air J. 
Smart, juge en tlief du district de 
Québec.
ORDRE DU JOUR.

K t. Considération du discours de Son 
Excellence à l’ouverture de la 
ces-oan.

ART epistolaire.
Mou* avon« à remercier M. T. Cinq-Mars 

de l’envoi qu’il nous a fait du “ Court Tiuile sur 
l’Art Epistolaire, par un Canadien,” qu’il a ré- 
cemment publié. La tardivité de cet envoi, due 
A |’ab*euce de M. Cinq-Mars «le Montreal pen* 
dant p’usieurs semaine-, nom a donné lieu d« 
nier ce qui était dit de ce petit ouvrage dans une 
«les feuilles française* de Montréal ; et sans l’a­
voir examiné d’un bout a l’autre, nous ne doutons

.STATISTIQUE SOUMISE AU CLUB SOCIAL J)E MONTREAL.

Etat de I argent dépensé â même la caisse pu. Etat de l’argent dépensé A rnüme la caisse publi- 
olique pour les arnelioratiohs publiques dars lo que pour les anaélioialions publiques dans le 
Has'Canada, depuis 18.10 jusqu’A 1811. Haut*Cana<ia, depuis 18.’10 jusqu’A 18M.
18.11
I8.T2..........
18.«........
18.14 ........
18.1.5 .........
|8:i«.........
18.17 ........
18:18 ____
18.'11»...........
1840 ........ .
1811 .........
1842...........
I84:i ..........

73,561 6 
10,885 16 
24,158 16 
20,178 
M,l 18 
3,240 

720 
0

1,102 
J ,523 

221 
O

7,072

7
II
7

11
o
O
0
O
O
»
0
0
9

Total, £165,879 8 6

1*31 ................................... £ 90,212
JM2................................... 27,611 2
1*33 ................................... 20,488 17
1831................
1835 ....................... ..
1836 ..........
i*37..................... ;......... ;
1838 .................... i
1839 ...................................
I*1‘)................................... 24,629
1*11 ................................... 4,135
1*12 ................................... 162,:.77 12
1*13 ....................   477,755 2

5 10

131,700
1-23,700
126,100
218,421
133,685
20,264

0
0
0
31
3
• n 
0‘ 
8 
3 

10

Pour
L

le

EMl ii
A LA MODE
Printemps

MH
(1840).

J K Hiiiinsigné vient de recevoir par le paquebot Toronto, riû Nevv-Yoïk et Montréal,
100 doussiup* de CH VPK4UX d« l)*m« et«l’enfoit, «lu goûi le plus nouveau blmcs eide couleur, eonveaebk» 

i H tsiton actuelle, et qui scruiit iti.ilus, en GROS LT kft ÛETAIL, à très-ba* pria
T. CASEY,

*3 n®,r* 1*16- Magevin du eoln, en face du Marché de la Haute-Ville,

Total £1,561,080 16 3j

Etat de l’argent dépensé A me .ie la caisse puhli* Etat de l’argent dépens»-a méine la caisse publi-1 ,|!m *"*
nue pour l’éducation, ilans le Bas Canada, de- que pour l’éducation, dans le Haut-Canada •lii'.ni''
puis 18.30 jusqu’A 1844. depuis 1830 jusqu’à 1811.
1831..................... .............. £ 25,212 10 .3 1831 .... ........................... £ 3,500 0 0
1832 .................. .............. 29 461 8 9 1832 .... 0 0
1833 ................... ............ 19,833 0 11 1833 ___ ........................... 9,258 4 H1831 ................... .............. 22,233 0 2 1834 .... 2 il}
13.35................... .............. 25,611 13 3 1835___ ........................... 9,513 8 1
18.36 ................... .............. 22,431 16 4 1836 .... ......................... 8,066 8 9
1837 .................... .............. 12,648 1 1 1837........ ..................... .. 10,300 0 0
1H38.....................
i k:c»

.............. 3,389
3 753

18 9
6

1838........ ........................... 10,182 15

18*10................... .............. 4,529 .3 11 1810........ ........................... 10,811 9 3}
1841..................... .............. 3,066 10 0 1811........ ........................... 6,750 0 0
1812 ................... .............. 11,152 19 9 1812........ ........................... 14,688 4 H
1843..................... .............. 20,288 18 5J 1813........ 3,198 12 9

Total, 203,646 8 li Total £106,639 16 lOj

pas que les « luges qui en «»nt été faits ne soient 
mérités. En parcourant rapidement quelques 
pages, nous noua sommes assurés qu’il contenait 
eneflet d’excellents piéceptea sur l’art épistolaire, 
auquel on devrait exercer les enfants dans toutes 
les éroles. Nous r»‘gretlnns cependant d’avoir 
remarqué des fautes comme celle-ci dans tin »>u- 
vrage destiné aux écoles: “ (>es régies, compi­
lées des meilleurs auteurs, dans ce g vire, seront 
Us pins claires et les plus préci«e« qu’il seia en 
notre pouvoir «le les d»»nner.” f’ntrodur lion, page 
i v.) Il fallait dire “ te plu- claires et le plus pre­
cises,” ou bien retnneher le troisième Us. Mais 
ce nVst >ans dont* la qu’une faute d’impression 
qui disparaina «lans une seconde édition de ce ( 
l>etit traité vraiment u'.ilc, avec d’autres fautes du 
même g-nre qui ne s -nt pus roriigées dan- un i 
aMez loi g errata. I importe plus qu’on ne pa- i 
rail le croire i« i que I» s livres d’école, surtout 
reux qui sont icroitimandés d’en-haut comme 
des modèles, s< ier3 r«.rre»-tement ernis et impri- 
més. Nous r>r sommes plus nu temps de re i 
célèbre et savant imprimeur fiançais qui fit faire ( 
d’imnirn-es progrès .1 l’ail tjpog aphique et qui 
fut ruiné par In sub-tilution d’un u a un a dans i 
une édition de luxe du mis-el. (•* Ici [s l’éleva- , 
tlon] le prêtre été *a cul. tie,’’ ou de “ sa calotte ”) 1 
Il parait que depuis le temps «I»1- EtIENNE Tart 
Ifprg aphique r* progresse i rerul ms.

IX- re que nous disons que re peut livie con­
tient d’excellents précepte-, il ne faut pas con­
clure que nou- approuvio' s t«»us leu préceptes 
qu’il eontient, celui, par exempte, de donner a 
tout juge, à tout maglolrat, à tout maire, en leur 
écrivant, le titre honorifique »le Son Honneur.
“ Dans un piys romme le nôtre, ou il n y a pas 
d’aris'ocratie a litres et a Ma«on« ’ (page 13), 
c'e*it bien a*«*-/ que nous nous donnions !e ridi­
cule de » mis qi a ifirr mutuellement \\'êcuyrrs. 
I* précepte qu’il faut donner “ a toutes les |»er- 
sonne- qui ont le tiire «l’ExerlIence, In qua iti» n- 
tion «b* puissant seigneur'' ne vaut gu«;re mieux. 
Son Excellence le comte Caihcarl rirait probn* 
bernent si on lui donnait cette qualifii-ation, et 
croirait |>eut être s«m corre*|»ondant d’un autre 
pays ou d’un autre siècle. Quant nu titre »le 
mtssire, non seulement il “ t»as-e en désuétude, ’ ) 
mais i! y a long temps qu’il a été banni de la 
langue fr«nçai*e partout ailleurs que rions re 
pays, ou on le donne aux prêtre-, et «lans les Iles , 
delà Manche, où on le donne aux baronnets et 
chevalier-, La mur pontificale, romme on peut 
le voir ailleurs dans un extrait d’un journal ro­
main, diurne le titre de rivêrtnd aux simples 
prêtres, s..it réguliers ou séculiers, i'jurquoi ne 
le ferions-nous pas i son exemple f

Nous croyons que notre correspondant E. est 
dans l’erreur quant aux £45,000. Il est vini que 
dans la séance du 13 le comité a résolu d’accor­
der une prime ou encouragement special aux pro 
piiéta'res incendié- qui rebâtiraient en pierre ou 
en brique. Il est vrai aussi que, d’après les rap­
ports qui ont été publiés, M. (\>chrari a propo­
sé de prélever pour rel objet Is somme de 
£45,000; mais ce chiffre n’a p-»s encore été 
adopte que nous sachions. Hans la séance du 
16 il a eié enjoint au sous-comité de distribution 
de fixer le taux de prime, et «le ce taux dépendra 
•ans doute la s^*rll^u, i prélever en faveur «les 
propriétaires. Ce qui est le plus â craindre, c’est 
que le- plaintes et les pétitions «les locataires m- , 
cendiés nYmpèchent la réception «le secours plu- 
importants que celte prime ou encouragement 
spécial accord»* aux propriétaires, et |>eut ê're 
même la distribution d’une partie des fonds déjà j 
D\-us, s’il est vrai, comme l’affirment «les corres­
pondants du Mercury, que les «bmsteiir- nient 
acrompiigné l«‘u«s «Ions de la stipulation expresse 
qu’il n'en serait pas fait un tel usage, et qu’il y en 
sit plusieurs qui ont «b-jA protesté et réclame la 
resttution de leur argent. Le prêt de £100,000 
■ ux mêmes propriétaires, quoique proposé par le 
gouvernement, n’est pas encore n-sure.

Quant à l’état de la Bas<e-Ville, et aux cau- 
•c* indiquées par E. comme l'exposant à la 
de>tr«iciion par le feu, c’«M plutôt l’alfiire «les 
•uloriiés municipales que «lu comité de secours.

DÉCÈS.
•Siitiiirn>ff,| mi r*ubniirf( Si -Vitllirr, le 21 «tu roursnl, 

M'fdslnnr Poiirpirr, épouse de feu Jean Itumoniier, tn»- 
•itulrur. E1|P lu,,,. p„ur déplorer va perte trois enfants 
*o tas «kgr, ajn(j qyYi, |rauü uuiitinb «k parents et amia

Dépensé dans le Bas-Canada, 
depuis 1830 jusqu’à 1811, 
pour amelioration publiques. £165,879 8 6 

Dépensé dans le Haut-Canada 
depuis 18.30 jusqu’à 1811 
pour améliorations publiques £1.561,080 16 3’

Différence en faveur du Haut.
Canada ............................. £1,395,201 7

Total dépensé a même la caisse 
publique, pour les ameliora­
tions publiques et l’éduca­
tion, dans le Bas-Canda . . £369,525 16

Les £•20.3,646 8 6 dépensés dan» le Bas-Cana-la 
pour l’éducation ont été repartis comme suit :—

Dépensé «lans le Bas-Canada 
depuis 1830 jusqu’A 1814
jK>ur l’éducation................... £203,646 8 1 j

Dépensé dans le Haut-Canada 
depuis 1830 jusqu’à 1811 
pour l’éducation................... £106,6.39 16 10J

Difference en faveur du Bas- 
Canada................................. £ 97,006 7 3

Total dépensé A même la cais­
se publique, pour les amé­
liorations publiques et l’édu­
cation, dans le Haut-Cana- 
...................................... .. £1,667,720 13

PILULES DE IMAVDRETII.
/«c» rri reuiont n, he et «a. s pauvre out une hase 

irimtifi litr. I* riiicnU r/’u bien du personnes Ont ro««- 
t'i jrtti sur cet opinons, fruit du sens rotnmun, rrtom- 
beri sur elles-mi/ists aussi sûrement tjue lu vérité pritau- 
dru.
RAISON MALSAINE.—Il n'y a pas un Horn-

' «««.•, mtr frm e ou um rnfmt qui ne (Jrvrait prendre
«néJi fine dan* relie »*i» >n .)«• l’nhuée et surtout dans le 

sommet : tw il i.’a probablemant jimaii 
le causes à la fuis si propres a produire un 

eiai de «nilsdi -. i.r, chi'igein'-iiU fr^qurnis dans l’ai* 
niu»| here en sgi.>«.,1 r. n.me ds fnnl sur la cunstituiion
• I sur U ,|u ililé du sang lui-même, d .nnenl lieu sua n.a- 
lad;es le* plu, u.sl -n«s etl,:* I»!’1* f-t 'le» t.s bile devieut 
(rl louve,il aa s nue rie,, en avnriis.c) très-à're par tuile 
de ce» cha,.;e en's r^il^r^,, *1 *i l’etliMnsc ei 1c, inteslini 
ont ét<? «u'’^ » » suiMinv nt, les p'ernitrs tjinpiomes «•!- 
«t* rit une .lin ri io.i im-nédi«te. Mi me ceu* qui ont une 
rompleifun * me, »„nl sujet» «i de» maladie, dans ces cir- 
consiancr... l'our provenir drrne loul danger, on devrait 
»e ganter avec «o:n d’en fiai cons'ipé île» mletiins 
desraieul être évaeu-» une ou deui (bis dm» les 
quatre h-urea. Il ) a b ««n dea rsusea q«ti pr >dui*enl du 
«ai g «nais in : quel piefui, il provient du eha^rin j d’aulret 
foi», lorsque le *v»«eme r*l dant un éi»t le réptélion, il 
prut prêt, nir d'un -joie «ubile; une grand.* application à 
de* Iravaus liiiéraires peut aussi le produire ; el lorsqu'il 
faut voi, braucorirr de p-rtunnes n leur parler, et qu'il en 
réiulle une Mcitilmn nerveuse, c’rtt ur.e source féconde 
de »ang msltain, produit ml cel'« fier-e r.erveuie et lente 
qui a enlevé qr«rlque»*uu< de nos rneilliurs homine*, rn.ir- 
lyrt de leur répulsion, «nais que la eu- naissance des pro- 
priéié» des l'dulet d* B audreth «urait prévenu*. Cem 
qui il^sirenl conserver leur santé peuvent le f «ire, presque 
dan» les circonstances le» plus déploraMet, en ey.inl a la 
main de» Pilules ‘e Brand eih et y recourant de. ks pre­
mier» indice* de dérai.grtnenl dans leur corps. Leur 
s mié «t ra en proportion de leur exactitude a suivre cet
• sis. Le temps viendra nù l’homme qui aura fait une 
lionne médecine sera plua hjnoré que celui qui est habile 
d m« l’irt de H guerre.

l.es teuts Agents pour Icj Pilule» du Dr. Bran !r# th à 
Qoéiiec et pour le» environs sont MM J II WYSE & 
Co, No. Il, rue du PaUls, Haute Ville, et No 28, rue 
la Montagne, Ka«»e*vtlle, et le Dr. MUSSON, rue 
Mo,de Hsutr-t ille.

VENTES PA H ENCAN.
Par encan aéra vendu aux magasins de MM. MOORP, 

GRAINGER 8t Cit, MARDI le 24 courant, é DEUX 
heure* r. «VI.

B J N aimoriimeni «le man hanJiaea sèches couve—
^ ; nables à la saison,

—Al’8?l-
Quelques pièce» de draps de l’ouest de l’Angleterre, noir, 

brun, olive, bleu, el sert invisible.
„ „ „ t. LACROIX, E. k C.
Québec, 23 rears 1816.

VENTE DE M AIH H A N DlsES SÈCHES 
PU O VESANT1/ U.VE FAILLI TE.

ILrif a vendu, i>o,iiivemenl -ans réserve, JEU.
DI, VENDREDI et SAM KDI prachiin». 26, 27 et 

rs cour.i(h. «ut Chambres d’Bnran de» soussigné», un »»- 
iorliir«r.i de M rrchand.se» de saison consistant en Shi*- 

n (JtTra'1 ti««« gris, Tuile blancbr-, ?*hirting blsuc, Coton rayé», Ke- 
ii;n» . «I» i g a lias] I lanella blanches. Draps Xrrs, Indienne*, Velnura 
” 'In^. i •*»o«e, Grava'c* da 'oie boire, Mouchutr» de Soie, Bon- 

u*1* <1* «lui», Bretelle» de «'août bouc, Parapluies de 'oie. 
Parasol, de Soie el de Coton) Bottine» et Soulier» de Pr.,. 
na.le, Carton Co!» de Salin, Fil é coudre K.<nneti de V.» 
Jours,Visieres de Cs» |uetir», Châle* de Coton, Boulon» du 
lasting Rubin» de Gaze, etc.

Fil une grande variété d’autre* marchandise* don' te 
detail serait trop long.

La sente à DEI. X heure» précise!.
Conditions libérale,.

N. BALZARETTI. E k C.
2* mars 1^46.

GRANDE VENTE DE CHAPEAUX.
Aux magi-ius de» soussigné* LUNDI prochain, le 26 cou* 

‘ par \. J MAXHAM.rant

Le* £165,879 8 6 «Icpensé* «lans le B-is-Canaila 
(«our les améliorations publiques ont été répartis 
comme suit :

po pr la nos.
..................................................... £ 8,287 17 4 Boatih irnois.. .. .. 28,580 £ 1,643 17 11
BHIechasse ........................... 5,161 .3 8 BellechatM......... ..14,549 0 0 0
IC rthier ................................... 5,924 10 H\ Br*rthier ............... .26,705 1.686 O 0
Bonarr-nturc............................ 1,431 8 2 Bonavcnture,. . 8,230 450 0 0
Chambly................................. 9,193 16 7 Chambly ............. .17,171 71,1.58 18 4
Champlain... ........................... 6.905 19 6 Champlain .... ..10, lot 3 411 5 5
Dorchfxter.............................. 6,318 17 21 Dorchcter........... .SI.njh 3,502 15 0
Drummond............................... 1,795 9 o Drummond.......... .. 9,371 4,273 0 0
Crispé ................................... 664 16 4 Ivaspé ................. .. 7,45» 465 0 0
Huntingdon............................... 6,224 13 5 Huntingdon......... ..36,201 2,56.5 0 0
K3moura«ka.............................. 8,297 .3 10 Kjinouraxka ... . 17,465 7.76 1 10
Lac «ira Deux-Montagncf... 6,999 6 6 Leinster................ ..23,307 811 10 0
Leinster........................................ 6,M»6 16 10 Dfiu-Montagnes .26,835 1325 6 8
L’Islet........................................ 3,771 4 0 l/lslet .............. .16,'étO 1,145 5 6
Lotbinicrc.................................... 6,351 .3 II Lotbinière .......... .13 697 510 15 0
Mégantic................................... 2,182 8 5 Mégantic ........... 6,710 957 6 1
Mixxixquoi................................. 5,672 19 .3 Misxixkuoi . ..10.860 208 *2 6
Montmorency............................ 2,749 4 7 Montmorency... . 8,134 1,308 18 9
Montréal...................................... 16,106 9 8 Montréal......... . 4,3066 11,34 4 6 3
Nicole!....................................... 1,077 .3 3 Nicolet .............. 16 2SO 87» 4 9
Outaouais................................... 1,618 14 0 Outaoù.iix.............. 11,3*0 2,045 15 5
Portneuf....................................... 4,92.3 3 3 RiiiiOU'ki ........... .17.577 2,672 15 3
Quebec......................................... 23,425 4 1 Rouville ..... 22,808 108 12 0
Richelieu..................................... 3,654 12 5 l'ortneuf .... 15.222 1,546 4 0
Rirnou-ki ................................... 3,184 9 11 Québec ................ 15^676 18,372 1 3
Rouville....................................... 5,965 10 4 Richelieu ........... 20,983 0 0 0
Saguenay................................. 2,826 5 5 Saguenay ......... .13,445 972 0 0
Saint-Maurice...................... . 6,6ir-2 5 11 S«int-Maurice . 20.594 6 373 13 •1
Saint-Hyacinthe...................... 7,750 4 **1 S.iint-Hyacinthc. ..21,724 180 0 0
Shelford ................................... .3,291 6 1 Shrflur.l .... 9,916 0 0 0
Shi*rbrookc.......... ..................... 6,938 17 7 Sberhrookt.......... . 13,302 ?,8no 15 2
Stanxtead..................................... 10,716 1.3 6 St.instead .... 11 M6 2,Î97 10 0
Terrebonne........................ .. 2,321 18 6 Terrebonne........... 20.646 360 0 0
Vaudreiiil................................... .3,078 0 1 Vau-ïreuil.............. . J6,6|6 9,667 15 8
Verchéres................................ 1,925 5 8 Vercheres........... . 12,968 0 0 0
Vamaxka.................................... 2,574 19 0 Vamaska........ . 14,645 90 0 0
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tD\ i COUR DU M.NC 
District Pcx Trois-Kivishss. S DE LA REINE 
Ac vingt.trois de février mil huit cent <]uarant-six.

Présent» :
L'htnorable M. le Jug- B c dard,

« M. le J«ge Monoelet,
* M le Juge üaud.vxr.

N °. 77.
JKA.v-B«prtXTE Ciîartier, notalle-eul'ivateur de la 

oarni*»r de Notr-Dame de la visitation de C'haim<lain, 
dans le comté de Champlain, dans le District des Truis- 
Rivière», Seigneur et propriétaire en po*ies»ion d’une par* 
tie du fi.-f Marçjlet, Dcmsudeur ;

vs.
Patrick Ward Hanot Marchand et Cultivitrur. 

ri-d. vant de la vil'e et cité de Q'iébe-, et maintenant de 
la dite paroiatede Notre-Dame de la *i- ta'io<i de Cham­
plain, <laii« le dit conté de Champ! in. dan, le district 
de, Trnis-Rjtière» susdit. Défendeur.
^I R la motion iu «leman teur, la cour ordonne 
k qu’en autant qu’il anpcrl par I- retour uu rapport de 
Cbarlrs-M «d-s'e Pratle, uo de» Huissier» de cille cour 
au B'tf de Sommation émané et filé en celle cause que 
ledit PATRICK WtKD HANDY. Déf.nte.ir en eetie 
cau*e, n’a pas pu et ne peut être trosvé rlani le Dfirirt 
drsTrois*Rivioees, attendu qu’il est consisté par »(li Issu 
que le dit défendeur. Patrirk Ward Handy, • laissé son 
domicile en celle partie de la Pro. jure du Canada c.>n*li* 
tuant ri*dr*vanl la Province du Kas>( anada, mais qu’il a 
de» propiétés foncières en icelle, le dit Patri.k Ward 
Handy, Défendeur en retse cause, sera notifié par un 
avcr isienir t à être put lié deux fois dans rhacun des pa- 
pirr.-nouvr Iles « k t anadùn,'’ el la Gtxette de Montréal 
« Tbe Mml teal Gasrtle • de compar lire en cette cause 
et de répundre a <a demuide, poursuite et - .lion en celle 
Cause, sous dos moi» aprî-s la dernière insertion tlpuiik- 
cilion dudit av rtssem-nt, et que ftute par lui dit Patrick 
Ward Handy de comparaître en ce'le cause et de répon­
dre « li demande, poursuite et action en cette couse dans 
le dit d lai, il sera permis au dit demandeur de procéder 
à la preusr rt au |ug«oient en reste cause comme •‘ans une 
cause par défru', et la cour ordonne d- phi* que l« publi- 
raiion de l'urdre ci-dessus dan, les dit» p-pi rt-nuuvr Iles 
serre de notiâcation comme ci-dcssui ordioné.

Pat I» Cour,
F.cw. B \RN ARD, 

b P B R.

^ k L'ARANTE ixtiiea «Je Chapeaux de Sa»iu
de Sjic et de Castor.

MASSON, LANGEVIN & Ci*. 
Qiébrc, 23 mars Iê46.

Veilles periodiques d'épiceries, etc.
PENDANT L’HIVER.

T ES touü-igné* donnent avis qu’il y aura, du- 
rsnt l’hiver, des Ventes périodique» d’P.piceries, etc. 

à leur» propres magasin», à couvert, les jours suivants «
* M ARDI 3i Marx 18I6
« MERCREDI 15 Avril «

GILLESPIE. GREENSHIELDS k Co. 
Québec. IU décembre 1845.

VENTE / NNUELLE DE CHAPEAUX.
Il sera vendu, le MERCREDI 1er AVRIL prochain, aux 

magasins def soussignés, i DEUX heures pré<i»ef :
J lljfe B ’.VISSES Chapeaux manufacluréa
A “ "4# exprès pour re marché psr W,

Hv.ndxrxon te Co., vt qui seront trouvés supérieur*, pu ir 
let formes, le» grandeurs et la qualité, à lout ee qui a é>é 1 
jusqu’ici olurt a l'encan en ce genre à Québec, 

iit eai-sse» Chapeaux de «'astof
5 da des meilleur do

50 do du de Salin de P*fi*
15 do des meilleurs do veloutés
10 do do de Suie

Grandeur* *1 
qualité* 
assortie*.

— AUSSI—
50 douzaines Chapeaux couvert*

‘d caisse» Tuile i irée iOUlascn)
50 grusses de tiriérc* de casquette

Disquette» et autres artie es en celle ligne 
200 paire. Botte» d’Esqjlin aux 
20 Habits d’F!squirnesux
N. B. Le» grandeur, des Chapeaux dans chiqua caiss* 

seront spécifiée» lurs de I* sen's et garanties.
Tl m,*v ledii.  G. te II GIBSON E.

A VENDRE AU MARCHE ST-PAUL,
?•«>>( )0 PlanchesMMiwnné*

l,.V>n M\DRIERS d'épinelle de 3 pouces, pren..éra 
qualité

30,««0J URIQI E'' de St-Jeao, première qualité 
8’a dresser \ JOSEPH FORTIN.

No. 11, rue Henderson. Marché Si-Pau'.
25 mars 1846.
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PROV NC F DU CANADA, ^ C«»UH DU BANC 
Dixtru t prx Trou Ht\ iMiKX. ÿ DE LA REINE. 

Le vingt-trois février mil huit cent quarante-six.
Présent» •

L’honorable M le Juge B en, RP, 
a 'L le Juje Momsslct.
• M. le Juge Uairdmer,

Np. • 84.
William HvvDRRjnv. écuyer ei-devant de la ci«é de 

Qu-bec, et detprunnt actuellcmen. dan, le Tuwnahiu de 
Framplon, dan* 1- comté de Dorchester, dans le diatrirl 
Je Quebec, cl Thom i» \\ li.LIaM I.L'itd, écuyer, mar­
chand de ne «r ml r n 11 cité de Queb c, <laus le roni'e el 
Distiicl de Quélx-c. el devrnt mirchmd, a«anrié« fat*ant 
comme et- en 11 dite cité de Qué C Sun, te, nom et r liiou 
Je Htndetsan te compagne*. Demandeur»,

rs.
David Am*I te Joiiv Amk*, tcu«d ut n archsnd, et 

assuctes, fai-aut ri-dev*nt commerce comme te's en l« p,- 
roi*»e de Si PVinçii», dan» le co • ir d'Vina k i, dan» le 
l'is'ri l de» Troi»*i<i,ii*rra, auus I s n n, »i r«i*on d< I). 
te J. Amrs, rt J.%M*S Wells, ri r h md deu curant rn la 
piruitMr de <aiiit-F'r >i\ i», dan» ledit coati' d’Ysma-ki, 
da • Ir District de» Trots-R'vierta »'i,di'. Defendeur 

jjl'R la motion «l«*i« «tein!,nr|«*Hn». in Cour onlon- 
»;r qn’rn autant qu’il appert pat le rrtuur ou iap >i»,t 

du Shérifi* de re disiikt de» Tnols-Ki1 lértt .u H rfde 
Sousaat.on émanée le «i gt-nruf Jt Stp'euibrr rmlhni' 
rrnt quarante trois rt fi'é rn cette <• n,e, que DAVID 
tMF!'te J'«HN IMF'S, deux de, d'feu leur, en relie 
ciu-e, n’ont p»» pu et ne peuvent pa* ê'rr trouve» d in* k* 
dit duki>ici drs Truis-Kivterea, attendu qu’il est constaté 
par affi a,il que 1rs dit. David Ames rt John Ame* n’ont 
jm ii»cu de dumi ilr d .ns celte partie de ta l'rutincedu 
Cii ala «ona'i'iisiit ri-devant la l’rotmre «lu Ba»-''anada, 
■nais qu’il* Ont de« biens meubles et de* propriéiés fun: li­
re* rn icdlr, au, dits Dstil Xmcsrt John A nés,doux drs 
défendeurs tr. rr'.1- cause, «eront noidié» par un avertisse­
ment a <Hr* publié deux fui, dans chirun des p tpiers-nmi- 
vrlle» «Le Crjrni./ien,» et ta Gizetle de Montréal , The 
Mo treat G.iîftte • <te comparaître eu rette cause el de 
répondre à la demande, poursuite et action rn cette csuse, 
sou* JeuX rn u, ap'F* li dr rnièrr in» rtion « t publication 
du dit »%frti«*i inrnt, et que finie par eux dits Davil Ame* 
rt .luh'i Ams*. drux de* défendeurs rn e*t'e rausr, de coin- 
psrai'rr rn «•rttrcsusr et de répondre a la deinatidr, pour- 
•une et action en cette cause d ms le dit délai il *<ra par­
mi» au, dits din andeurs Je procéder à la prru«e rt a i li­

ra nt -n cette eau», romme dans une cau-e par défaut 
rt I» cour ordonne de plu, que la publication de l’ordre ri­
deau* dans I. » dit» «ispir s-nouvelles serve tie notification 
comme u-dossu» ord «nné.

Par la Cour,
Edw. BARNARD, 

b . P. B. K

MAISON A VENDRE,
A vendre à St. An-*dme, une Maiaon 

très avantag-ute pour le coramerer, avec 
hangar, grange rt autres bAtjsr» «I ssus co rstruiUs, si­
tuée dans le A i lige, près de l’Eglise. Pour Iesconl>- 
lions s'ajiraser sur les krux au propriété.

FR.ANÇCIS-FLOHIBERT BUTE.AU,
93 mtr» 1*46.

.VI u i son «le T'a inpa une
A TENrHE OU A LOUER.

/AN offre à vendre ou â louer, une aupM*» 
^ " maison de campagne, pri-, de l’F.gliac de B-aupur , 
afan'ageusciiiinl et sgresbletnrnl située, avec un vaste rt 
beau gardin, et des dépendance» considérable* le tout ni 
tres-bon ordre.

On donnera de grandes facilités, dans le cas d’acquis - 
lion de la dite propriété par les condition» le» plu» libé­
rale» que l’on pourra rornaitre en s’adressant * J I . 
Trodclle, Notaire, h Québec, llautr-A'ille, rue Aie,- 
'une No 27.

PROVINS RDI CANADA.) .
District dk Qckbkc. a LROl T«u

Cité de Québec, le 2Jc jour de mars l'4ô.
Ai m l'affaire de L. L. PARA DIS,/ufWL 

B L *M «r.lonnè, mit motion «Je la part du failli, 
* qu’une X»*einl>|éc de» Créinrkrt du d.t failli se l«*».« 

««e au PaUisdr Justice rn la dite Cité de Québec le 9 \ 
MI DI VINGT-HLITIEME jour de M.AK* co Tant, n 
ONZF^ heures de l’avant midi, pour reccoir cartawra 
propositions du dit failli é tes créanciers, afin que, sur et, 
la Cuiaausiea émanée erntre lui suit annulée.

(S-gré) J. C. BRUNE AU.
Juge de Circuit el Cummiisuire d< a Banqueroute».

ALMANACH

VVENDRE, à cette Imprimerie et aux 
Librairies île MM. J. & O. Cre.ma- 

zie, Thom as Cary Üû Co. et \V. Neilson, 
l’ALM.WACH ECCLESIASTIQUE ci 
CI\ IL «le QUEBEC (grand in-I2 deprè» 
de 200 pages.) Se trouvera aussi à Montréal 
chez MM. E. R. Fabre & Co., libraire.,. 
Prix, «leux « liclins et demi.

Québec, 2 mars 1846.



Ht) REA U DES TERRES DE LA COURONNE,

MoxtMal tr 7m* mam
Littf in Term vacnntts de la Couronne à vendre, 

tiluiet au Sud du Heuie St. Laurent, et d ïOu­
est du Chemin Je Kenntbee, (Has-Canada.)

Prix, Six Chtltns l'Acre.
CONDITIONS DE VI NTE.

lért—I.M l«>t» pri» d'*prfr» le confenn d’Acre»
tp^cifi^ d«n» le» Document» Public», »an» tfarautie de 
ju*te quantiU.

2me—Il ne *er* reçu aucune p»rtie dit prix d’achat 
à compte, mai» la totalité du pri* •er* payatde au uio- 
nient de la Tente, en Argent ou en Scrip

3ute—Au»»l»^t le patement fait, l’acheteur recevra 
une quittance i|iii lui donnera le droit de prendre p<>» 
ae«tion de »uite de la terre acquise, et il sera pri» de» 
matures ponr lui émaner »e» Patente» »an» délai.

I^-e perionnes qui désirent acheter devront, it cont- 
mencerde JF.tDI. le VlNt.T-Ql' \TKF. A VH IL pro 
chai», *’adre»*er aux Agent» locaux retpectif». qui 
pourront, »l ou le dé»ire, donner de plu* ample» ren»ei- 
(fnemerts.
Agence de J4MFA, HUCIIF^. écuyer de Sherrington.

Toimship Je S'herritigtou.
1er Rang,—13 (1.73'. ‘.h) r$|}.
?e do I0(2<K)). 17 ( 200)
i<e do 8 (2»)0\ 15 (2u0), 22 (430).
4e do 19(200).

DfPARTEMtNT Dt« Terms ne la Coüfonne, 
Miwtréal, 7 Miti t 8lfi.

IL a plu à SON EXCELLENCE l’Adu.ii.ia.
iralrur du (Siiuvernemri.l nommer—

Cyprien Pl*mch I Ecuytr, do la Paroisse de Str. 
Maigui-riic, Agi nt*Hé»idt ni pour disp »< r de» Trir» 
Publiqurs dana Ir* Towu>hl|i* d» Ajflmcr, < olhortu, 
Dorert, Fnrtyih, Càattdncr, l.ambion, Sel ion, Piicc tl 
Stuart, dun* le comté de Mégan'ie.

P.mei liughn, f rhÿtr, du Toivn»hip de Sherrington, 
dan» le comié de lluniingdou, »g nt-Résidtut pour dis* 
puai r de» Terrt » Publi piea dana le dit Tou nrhiji

Z#'Le Mo«trtal Ciuc.'/e, le 7’imei /.u Mme>et, 
L'J>‘ rare de* C> a l it h M ntreal lltriiU Ir (Jutbtc 
Gaitlte, I.r Ca<üdun, it le Quebec Mncuiy, in»étiton' 
l’atiiiiitne ri*dr»»u» une f- i* par tcniAinr, pendant un 
mo!t, d n» Irut Un*ur nsptc 1er.

4* <Jo
fi» do
sie do
7e do
8» do
;te do
tœ do
1 e do
ICe do

19e do
14e do
15* do

Agence de G. L. MARI.FK, écuyer, de Drnmmondville,
Augmentation du Township d'Aiton.

Pang,-A (20»), B (143). 27(173).
A (200>, K (21 li. 27 (100).
A (2001, B (2001, C Ni) 27 (37).
A (2"0), B (200), C'9l). 27 rdo.
A (2oo\ B (üo»), P (S I, 27 '78*
A (20»i. B '2" ». C (75). 27 (136,2» (6*).
A (200), B (2 »). C (66'.
A (?o n, B (200). C (66).
A (2nü). B (200), f 59).
5i3l), 6(98', 7(164),8 (2:3 21 (200\22 
c:»»).
9 (9'J . 10 (15*0. 11 (218), 21 $1 (ooi*>.
12 (*4). 1 3(148). |.| ,211). 21 (2tKi. 22 2 >(' . 
15 75). 16 ( 4»), 21 (200), 22 (200).

Agence de NM LM A'I POZbR. écuyer, de St. George 
d’Auhert-t lallion 

Township de Ltnière.
Continuation du premier Bang—t»t d’Aubert de I !«!r.
1..*»— I et 2 (»6' chaque, 3 (25), 4 (24), 5 (20), 6 . *6 , 

7 (10), 8 (6',9 (5), 10 (7), Il et )2 (*<) ehaque. 13 
(i»'. 14 C6). 15'23). 16(26*. 17 (28). 31).
lOCtf)^' 3S). 21 *44 . 22 (47), 23 49'. i4(jl). 
25 (52), 2t» (51), 27 et 26 (61) chaque, 29 t*)), 30 
(AM . 31 (6 »). .32 6 ; \ 23 (lS . »4 (53 . 35 (44 , ?6 
(3b . 37 ( 22.3n f»\39 (4), 42 (3i. I : M. 4W!i). 
45(15) 16(6). 47 (I). 40 10), 49 12 . 50 (|0),
51 (3) 52 ( I ), 53 ( 2). 54 et 55 4 ) chaque. 6 '.'»), 
57 (12), 58 | 4', 59 10). 60 (5). bl 2), 62 1 . 64 
( !\ 65 (2). 66 ( 11 ). 67 ( 19*. (VM 153), CO et 70 25 
chaque, 7l 112 ,72 (3.'. 73 (2), 71 < , i .* 14 ,
Tu (21), 77 ( 26 . 78 32),79(36 .«ü 35). M (33) 
02 (35),84C16 . 64 33.85 •.*9.86 et 47 .*■)) 
chaque, 88 (26 .89 (23), 00 21), 91 *26;, 92 28 . 
93 26).

Continuation dii 1er rang.
Lot»— 10 [2]. 11 et 12 1.1} chaque. 3 [2], 4 fl ] 15 (3], 

16 f4). 17 [5]. 18(7]. t9[9l20[l2J,21 (’4J. 22 
ri6J,23fl8) 24 25 et 26 [19) chaqje, 27 f22) 
2Met29f25! chaque. 30 et 3l (26) rhaque. 32 
[281. 33r3l] 34 [35]. 35 fS*], 36 13] 37 (44],
38 f30]. 39 [53J. 40 ’57). 41 [6'J, 42 [63], 11. 44 
et 45 [70] chaque. 46 '7 0. 47 et 4.8 [73 chaque,
49 (72).50 (771 51 [76^ 52 53 et 34 [74] chaque

/ limitai ; 

régit Bien’*

55 76], 56, 57 5859 et 60^1 ] eUque.61. 62 #t 63 
'74] chique ôletB^ 76 rh»q e 66 67 et 66 [79] 
chaque, 69 (7 4 7'. [64 71 (60], 72(51] 7, > . 
74(34', 75| 33‘. 76 >2] 77 [3'] 7" (.9.79 
8('[8]8114 5i(2\83(l] 84(16], mn '7 
(9' 87 H ’. 88(15] "9 (17 9' :i . 9i r'.9 
[17; 93 [19] 94 [20], 95 [21] 96 23]. 97 (. 4

d»
do
di*

chaque
74 (34, 75 |3?. .76 ;.»»] 77 [3 ] 7»» (.9.79 14. 
(Kl [81 *1 [4] M (2’. 83 [4] 84(16], 85 (7. «b

.......... ........... ................... .........  “■ [19], 92
4]

2én*e Ring—Section A 
Lo»a—Depni» 1 ju*q«’à - 2 [50] chaque. 63 [150],

Section K.
Lot*—Depuia 1 juaqu’4 l»3[50] chaque, 104 [84].

Section C
L«'t*—Denui» 1 jtmqu’à t'>7 (50] chaque, 108 [42], 

109 [15], li» [15]. HI [8J.

Agence de CYPRIEN BLANCHET, écr., de I.arr.bton. 

Township d'Aylmer.
1er Rang,—' A 3»inclnaivement [1.0] chaque.
2e do 1 à 3» it»clu»ir*ment f'2»] chaque.

1 h 3» inclutivenaent [12»] chaque.
1 A 30 inclusivement (12») chaque.
I A 28 induaivenaeut [I2U] chaque, 29 f ! 19], 

3» [iT]
1 à 26 inc1u»ivem»nt [120] chaque, 27 [96], 

2' [7 •].
1 A 2-i mclurivetnent [120] chique, 24 [l09], 

25 [8»].
1 A 2» incliuivement [*20] chaque,21 (118J, 

22 (74], .3[ Vt].
Township de Forsyth.

— 1 A inclu*iveo>*-nt (I2UJ chaque, 13 [1*3], 
2.’ [8»i, 23 A 37 iuclutivement [l2(*] cha­
que. 38 *90], 39 [31].

1 A l3 inc naïvement [12'] chaque, 14 [166],
24 (186] 23 A 34 *nciu»ivemcnt [12»] cha­
que 33 [ îl3].

i [12»], 2 [!.»], 3 [1201. 4 et 5 incertain, 6a 
l4inclni,ivemrnt [•■.'•>] rhaque, 15 ’153 
24[l»5] .3 A 34 incluaivcmetit [120] cha­
que, 35 [86j.
[i2»]. -■ [ 2<i], 3. 4 A 5 incertain, 6 A 

14 inclo»iv»ment [)2b] chaque, (5 [ 86],
25 [t66], l'6 A 33 incluaivement [ 2»] 
chaque, 34 [ 46]

1 A 5 incluaivement fl-'O] chaque, 6 [III]
7 [93], 8 (75] 9 37 , 10 (to . 2o ,1.3 ! 
21(I15|.22 11(*7|, 23 (99. 24 (90). ï5 
(82J, 26 ( 74 . 27 (65,, 28 [57j, 2» [49], 3) 
(41). 31 (Si J.

1 A 5 incluaivrment [l20j chaque.

Huilau i»es Termes i>e la i m on ne,
Jta.frcn', V 7r Mart ih .6.

A \*1S »•*( par b** i retu'iiio» tl"llllt•, «jik' It1* 
• m Réarrsr» ditpoi l'Ir» du ( Ic'gé dsn» le* Tuwnship» 
ci-apn*» ce itniéiés, silui* au Nml .lu 1 lru*i **t. I. urtni, 
( B*s-Cttiail*, » f.uii ni'*» in ve'ii « *. OinmiMi cr de 
JF.I DI, h NINGI WI ATRIKVi i<>ur d’AMill. pro­
chain, par te» A*rn*« I ciua riapertif» de qui l’on pourra 
connaître I* vuleur a**igni c n chaqin lut, ou h * forinuli- 
ld* <i üb*<i«cr lorsqjc la Icirc n'a pi* élé < » nitnée tu 
év lui)e.
Aimer de William Bote, n F ci, >. <lt H . ••/* g I m i 

T'iwii.hipa de Heu "mef ud • t II > > hi .bu. k 
Agen,e de Inmei ILg », F.t y r, ,lt Sherri Aon \ 

Tuwt «h *• •• Sii. 'in ^ un.
Agencedr Hïlinn F :er, /’ uyer, de S: Gco'ge J'.In­

i' rt G ilrion ;
Townsh'P* de Jr r-r V it lit Shelihg.

Agence de Cyjne-i fianrhet, f coyer 
Tmvi.thi ■ ili I* r-e\
Le» tctilc* »e i»nl fai'c* rr cinfirm ié a 

qui «tiitent, éiahltt par li H im ru Cin*ril
H ic, lo «que «iiru.>r de» Terre» di « |{e»er»cs du fler- 

gé qui *ero* t (ilfirti* tri teiilc auront été ci'>t:'éc» i 
bail, et luraque auc n c d. * lile» ttrre* tlfi rit » c< vcn'C, 
auront é*é aniéboiée* »tnii autorité, durant IV» ace de» 
cinq année- qui auront iutnédialrirent précéd-1 I p*- 
mn-rjaurde Janvier d- l’anné* de Notre > i»niur 
h’i.t-cent qu rii;1»*'!ft l’Agent pour 11 tinte dv» d lr» 
Réterve» du CUrgé devra accorder aux I icat tire», ou a 
It un représentant» le pii*i'igc de i ee-i-pt'On dan» le 
ca» où l’uccu-'ant nVn iur» j-a» ubie u l« bail pendant 
le» doute inei* qui »e seraient écoulé» ai rca que ce* 
lerr » auront été i lfertc* t n vente ; cl que dan» 't ea» de 
v.mie à ttl» loeitii'e» ou occupant», l'intérêt aur le prit 
de vr pte, a raison de m pour eetd par rw te, rrra a; u- 
té, a eompter du tempa de tr Pc oerupatiun coinme sus­
dit, »uia.n; que le fut sera rtpporté pa' le* l * ecteuri ; 
et que la valeur de» amélioration» faite» sur te !■■• terre* 
ne devra p i* êt-e portée en campte ou exigée c mme par­
tie du prix de venti.

<iue I • dite» ‘iéserve» du Clergé «front vendue» au» 
condition» toivantrs, c*e»f»à-»a»oir: —Dru* *.xicoi«» du 
p’i* de vente »<ron' payer romptaril et le» autre» q"atrr 
liiième» en quatre ver-eraen'» égtuv et annuel* pavai le*

[ au premier jour de Jan*!»'chaque anpi avec l'intérêt à 
r i»on de «n p. ua cent par année, et dont le premier ter- 
aement dni-rdra dû «t *e f.ra au retni-r jiurde Janvier 
qui suivra atieune trllr vente, t’o irvu toujour* que toui 
acquéreur ou acquéreurs feront Une» de piger le tnt de 
vente en enti--. ou tuei n versement ou vtr-cmeni» avec 
l’inté'ét utqu’au jour du paienicnt, en auticipilixn du 
ttmp» où iccux deviendront dus.

[“jr I.pi }fon(rcal Gazette, Times, La Minerve, 
L'Aurore des l'ànadas. \lontrfal Herald, le (^ue 
bec Gazette, Le Canadien, et le Quebec Mercury 
inséreront (’annonce ci-dessns une foi» par se­
maine, dans leur langue respective, jusqu’au jour 
de la vente.

A V Fa N DRE,

A CETTE IMPRIMERIE :
| Y: nouvel ASTROLOGUE UNIVERSEL

J île U température de l’annee 1846. 
Québec ‘.6 janvier 1846.

A Y F» *\ D R F

A LA 1.1RRAIRIR ( aNAUIENNK

îSTORY OF NEW NETBEUI,AND ; rr, 
iHitch, by L. M. Ü’CaL*II .Y m- lorÀ- under 

La illAN i m i?» 61. 
Qurbic 9 n.ar» 1846.

ths

LE - SOUSSIGNES OFFRENT A \ EN DRE

(’l 11 .A l ’DI ER ES A pti'n-M* rt a «tirri*
A Inligo «n lot» » la em.veualier tie* at lu leur» 

rtiniurr tlanthr, -i div<r» prit vuiv«ui#la qualité 
Peinture* imirr briuc, verte rt (aune 
Or .t gr de pl'itub raffiné 
N crt de Hrun ivi( k, Noir de fumée et d'ivoire 
lituige de Nn i»r, rld’l psuin etc., etc.
Vitrr « de gr»i l< ur» a»»r te*
Huile d>' lin bouillie et rrur 
P au dr-vje en barrique» et Gcniàvre et»*ca «ea 

«uuf primr-iue»»
— NUSSI—

TiV'b* À drip* grive* it •'«iiahrutli»
‘I oi'c a N oïl » il Bu t Ou k

MOriKK. GKAINGKR î< Cu.
•'«février )'14tl

Dans P affaire de C. A. Holt if Co.} faillis. 
A VENDRE,

AjA T A MAISON trèa commode et ilé|*n-
AilâL dance», rue Ste. iîenitve, Cap, maiulenant
occupée* par le majur Ibvik—S’adresser au bureau de 

GILLESPIE, GUF.KNSIIIKLDS ii Co., 
Ou * Ml'RISON k TOBIN.

Québec, I I oriobre INdA.
a ven/TreT”

■ ’N Kinplnrvnirnt «iiné rue Sainl-Urstile,
" llmii-Ville, borné d’un edié par U prnprié'é tl«» 

héri'ieriG.ildawurlhf cl de I’.'titre par celle de M. Jellard, 
di 8 pir.lv d,- fiüiil «ur llüde prulou leur II «ca don­
né de» Mire» •uiunlcatablea. l'otir plu» ampli» iiiluriiia- 
iiuii» s’udretser au propriétaiic aouMigné.

S. MACATLAY.
<)uéliec II septembre I’M.'».

A* HAT DE
SCRIP.

I FU FTIF.lt k FRF.riIKTTF.. 
Québec, I7»eptenib'c 1845.

pkopriEtUs a vendre ou a louer.

BUREAUX ET MAGASIN A LOUER.
A Loi ER, relit* M!e Mni*"n uouvo

Jl'ia. /■ 4 (roi* «tiges, «iluér rtn » Si l'ierrc et
Saut-au-Mttelot, *»ec quatre» Bureaux, ei N ouïr* .» i’e. 
pleuve du feu.

—AL'SSI—
l’n Niai *n* avec Voûte a l’épreuve du feu. S’»dre»*er 

tu propriétaire.
Fn PBENDF.RO NST.

Q l 'ttee, 9 mar» I *40.

CHARLES GORTLaEY & Co

VOIM Fa R,
IMP OR TA TE U RS.

'rOILK à voi e ri gréement de vaiasonux Cor.
■ liage atsnrti, Cable», I.igne», Fil, etc., A »eiKjf*

Hue Sl.-.laeque», Ua»»e-,||(
en gros et en détail. 

Québec, 28 mart 1845,

AvcrtiftM'iiieiit.
' I^OUS ■•«nix qui doivent aux Biene de* Jrnui-

■ t - p Mir cent» et rente*, Int» et vente», loy«'», 
frruiap *, ctr., etc,, »i>nl | ar l«« (»ré«e«it irqu • de payer 
Miné ti !'•<ll«'nl au M)ii»»iirne, à défaut d.'quoi il» 

ruut poursuivi» rao» u biinctioii
I OUÏS P \NF.T.

Qnéhrc |:1 (invicr 1846 Ag.nt.

‘fffr î LOI ER, joui«*nnre uu 1er M n |»nr.
'•iSi chain, t<> il le BAS d une MAIS '.N .1 «leux

étage». »itiue au coin de* r«ic« da Pont «t de 1* Lcine, 
c.>nteniiit un «uperbe M \tiASIN avec trui» autre* aji 
partemant*. t’elte mal».m e«t avantageuiement aimée 
pour toute* »orte« de commerce. S'adresser au pnprié- 
taire, G. G CA Y.

Québec, 4 mar* 184'>. Notaire.

A VENDRE OU A LOUER,
NE mai*on a tlrMix riiuée à

r nviron rinq minntc* de rntrche en >h hor» 
de 11 B trriére de St-Vallier Pour pl i» ampli» infoni.a- 
IkHi», »’adri»»er au burpau de

H. G. BF.LLF.AU, N. P . 
Québec, 2 mar» l^dB. rue Me-\rme.

6« do

?« ds

6$ do

1er Ranj,-

4s do

5» du

6» dito

7s do

e# do

1er Rang, 
2e do
3e do

4e do

5« do

8e do

.i VeutDe par les Soussignés :

2F I\'C on foi 'Ir**, VVrb'mr, Tô'-* à cmivr r, 
* Gn le» à '• ?i-t r, Huile de l.m b >u llit et crue, 
BUnc de Plomb et Peinture* de couleur» assortir»

C. «t 5V. WTJKT I.F.,
16 mars i846. rue St. Paul.

C H 4 UX.
f ES <*('iiasigné«‘ spront a|iproviaiorinéa, à r<>it 
' * setUifr de L navigviion et durant l’été, de Chv«iv 

Je la meilleure qualité, provenant de» Four» de Macau ay 
a Laiton, qu'il* vendront a de» prix r - ;* nnvhlr».

DUT ONT k Co.
16 tnara 1846

AVIS.
E eotm-'gnè profit»* de (wtte nrrnrinn pour

■ informer »e» amtv et le publie qu’tl c n'inae a f ire 
ODmmi<tir/n «ur l< marrh* de N.w-Y >rk ri *u «i • r 

ecu> de Ph;I««’•*|phe B'»*t>n it hal un >c, où il a d • 
correipn» i! «n'-) r<ur *ch«t <1T pie«'i>«. \i », Iroisi i» 
Marchar.dtae» sè- h-», etc If e*pérr que »* pvrf,ite c. n* 
nai«avace de ce marché il «i poi'Ctuil-té d i * «i v Iran», 
actioni mere .nlile» «auront lui mé tier It c nhance publi­
que, dont il ,ol icitc l'mcuung. mrnl.

R. DIS R|\ 1KIIF.S.
N» n -York. 5 mar» ls46. N* 81, Front trert.

A E N D R E :
pElNTURES, un gran.! fc*:ori merit Aflmlon

A LOUER,
T A maison du soussigné*, orr.pée ( ar
™ ^ F. Dr«liarai», éeujer, rue St-I,nut*. 

"’«dresser A L. C. Batllairgé, écuyer, arucvl, rui-'S". 
Loui», n* 57.

n. r,. caron.
Québec, 25 février I^Jfi.

% Vendre,
N rmplaremenl siliir ai! pied de la rôte tl'A- ' libérale a régler pour Ir» périt». T» I étant #i>n carvr 

* brshvm, m *urv.t rnviron 84 pie l» 10 nouer» »ur |, le *ou*signé •’«tlend à une part de I» confiance el di

< KOTON MAKINK A’.') I llti: 
I.NSI KANCK COMPANY.

( Compagnie d'assurance maritime et con­
tre le feu de .Xetr-Vork.)

IE souss gué* continue ii prendre de» Risques
■4 « t à émettre dea Policca d .Assurance au nom de la 

suadito Compagnie.
WESTON HUNT, agent, 

Québec, ■'> mar» 1848» Quai 4a Hunt.

iiOMPAGNIE D’ASSURANCE DU
P IIŒ A1X

DE LO N I) R E S .

t^ETTE rompngt.ie qui n Elnbli xon ngenre en 
^ Canadn en |8o4, continue d’aaaurer contr- le fvu

BUREAU, AU QUAI DE OIUESPIE,
! ouvert depuis t() heure» du matio jusqu’à 4 heure» de 
l’apri-a-midL

GILLF.8PIF, GHFF.NSHIFI.I) k Co. 
Québec, 7 juillet 1843

< OMPAUaMF

D'ASSURANCE DU GLOBE
DE LONDRES.

CAPITAL £1,000,000 STERIalNC.
B ES sous-ignés sont autorinex a arrepler des 
■ * RISqI'F.S contbk i.r. FF.U x.t »c* la 4IF., à 

: Jf» rn ditn'n» favorahlr» et a régler le* réel* > alun» pour 
I perle» tant let renvoyer en Angleterre.

KYAN, CHAPMAN k Co ,
Montréal.

Par H Y AN BROTIIF.RS,
N* 37 rue st. Pierre, Quéher

A V I sT
I E «oM**igné a 4*lé nommé Agent pour In 
*4 COMfAGNIK D’48»I I!AM F. DF L’ATNA 
di llartfjrd Connecticut), fl «»' mvintenant pièl a pren­
dre dea nsq wa contre le Feu. Cette Cotnt agnie * rnun 
tenant une «genre a Mon'réil, qui a été en icli«ité jeu 
danl I • 2H dernière» année», el a toujour* été pro . pte et

A D K K .N s ES
ir./t'F.ieRKs.

(CT* On annonce dans la Iule ijut suit moyrnnun 
7s. 6d. j>our l'aniite. On n'a pu s droit a jlus de (roi 
tignei fiour ce prix.

Dtl'EHSKS IIIM.KCIIF.S.
■ <1.TOURANGEAU, Avotnt, n lrnn*porlè

• aon bureau CD lu iiiaitou de J Bélanger, firbltn* 
lier, rue Ht Nb nia», au | i« d de la Cé>tr du P .lait.

Z à AHARTRE, Ferblantier, FaulMurg Sl
* ^ Jean »(ue St Je i», N î 5.

■ E Du. LI S FERA NUE «lai,1. I,un-nu
^ au n* 19 rue l.a Montagne—l'i décembre I84.y

TESSIER, Notuu,., t)r(i;
maint-nant son Elude en »a maiaoi 

rue d’Aigiiillon, faubourg St. Jean, où il n une voûta 
pour sûreté d> • papiei• qm |i,i seront ronflé».
I) l\ H ITM AM, faisour d’inrtmmt'nlMli» Chi-
■ • rurgu* <1 Coutelier, N<«, 36, me Ste Aune.vi.-g-

a l l pl s. KM»»-ai»e, Hati'» - \ i le, Québec.

IB ^J.AU\REAU, Arc’hiifcti*, demeure
■ . main tenant dana le Faubourg Si Jean fu.
Aiguillon.

I)K \SION PRIV UK, dans une poàilion agré»
■ able et < eniralr, pré» du Palaia de Juatice n* 3. fUd 

St 5 midiii, M'iniiCal,

R® U»VANTUREL, Avocat, a établi ioq

MJ Bureau m sa demeure, Bue .Sl.-Louii 
No. 3.', pré» l’Frplanade. ’

I^LLIX FOR'l 1ER, avocot et agent. Bureau 
■ à Montréal, n* 56, rue Noire-Dame coin del, rue 

< rue Aiiibvrai faubourg deSte.-f"aude 
Quebec

i rési ii hcc

ptC'l» IU pOUee
eue St Vvher et 8j p„,|. 6 , oure» du ro •> de l« cote’ ironage public#
Tant une •mire intari»»ahte, ,t tri» svanl g.m t"'ur t'iut

:enre dVtvt ti»»erT,rnt. S",drr»aer a MiCHSL TE»*lta, Qiiékrc |8 j-iille* 1815 
^tuyer, N P ou a r propriéuire aoussirné

P. M HARDY.
Q-iéïce. n février I>46 Mé|rrin

térr 
du pa

1) \N|Ff. Mr GIF.,
» (pni d» Hunt

m LOUER une ma *o»i en pi-srp* a deux
ét gr», pre» 'e l’Ilêpit ,|-Géné»*i, maintenant 

••cupéa par 5| o». i h >molin*lii hieii ad q lé- pour I-
O'i.inrrre n rhiuffiée par de» Poêle» ru*»»». S'adre»»er 

■u pvopriét ire,
NAPOLEON B A' JfbRFTTI.

25 fé»»ier t*i6

'R
• aux, I âtie 

neuve»

A re -dre de gri ei grc,

VENDRE tur 'e -isii.sijeré, Li gni}- 
I tr TT 4 LIE N N » de guaranlr-trotsion- 

cn l'él, a*re »r» maraïuvre» et voiles

2 février t8!'
N \POLF.ON B5LZAK1TTL

de laondrea.
Plume tl Lit» de plume, par

6f13 mvr» 1“46.

Krifiuu* il

:i.?,004) A
Koek

S’adrtajer »ur les Leux, ou à 

Q-.ébee, 13 mars >846. 9

KYAN. RRi)Tl|fR8,
37, rue St Pierre.

Hat ir.

\ r NI).«L. i* ab • '.c
la rue SainU-Marg'jtritr, M

A LO r E R

1T N E rrn *on *f«nrieu«-’ .située sur le M ir- 
ihé SfP iul place ma .tvgeoie prur lecum-

(fïT -u!f_ 
n.erre

S’ d'e«»er pour le» r ndiltoo» é JOSFPH l.at'BIN. 
Ecuyer, Notaire, CaaK*\ illr, ru S'-' aul.ou 'U •ous»igné.

IvAH DUBOIS
Qu her. 16 février 1816 rut Fleurie, n* 47.

P. SHEPPARD.

Township de La mb ton.
1(171].

1 [120], 2 fl 19], 3 [46].
I 112ÜJ,2[I20],3 [im 4 r46], u 

[60], 12(145], 13 [165J, 14 [140], 
15 [ 103], 16 [!*4], 17 r92], 18 [82], 
19 [56], 20 ( 28], 21(37].

1 [VJÙ], 2 [120], 3 [120], 4 fl-20], 5 
[46], 13 [7l], 11 a 21 incluaivement

A VENDRE.
I *N gnn.! EMPLACEMENT f.-aant f;,re a la
" rue SAlNTrJOSEPII, faubourg S,int-Rieh, de ta 

1 rontenanee > *> » pied», me-ure françusr, I» l o g de la 
ü'e rue, »ur 155 de profondeur. Cette emplie ment, le 

— - • ; »cond a p»rt»r d» la rm du P'int.»»t dan» une de* mmllrurra
LES SOUSSIGNÉS OFFRENT A VENDRE ! i'uationa pour le comm»rrr. Ua lerrae» di paiement 

^ rmwkVVL'c I ML-I accr i» »eron' a la convenance de l'aequérrni.• t - PB ON N l'.S de MELASSE d une qua S’informer au bureau du •ou» i/né.
-*■ Lié »U'.érieure.

l3 mars Ie 16.
ICKi RiGILL, TIBBF.r^ k CO. 

5f

ARCHIBALD CtMPBF.I.l.. 
Québec, 18 février 1-46. Notaire Public.

âE mu-» gt f, et* remeri tant It* pub ic, de iVn
J

rel
d te sou né/uir »era cou mué par »on fil». Il J Cüoui- 
HtRI) el le «leur FcrdiNaNP PoiR ; auaquelv il a rédé 
•on fond» de mtgatm Cel arrangemirit I i».*t dan» I»

A(.i;\CK DOK-NKaMIvNXS
ET OMETS D’EDI ISR

A Montréal, chez les SatR« (iRikt s, ( lt<ipit(il-Gf- 
nrral.)

A Q’jt'xc, chez MM. J. «N O. Cremazie, Rue Ste. 
Famille, n 9.

A S’ew- York, chez J. C. IL him «un, Rue ffestau, 
u
[>ON VIENT DF. RF/ EVOIR,

A C Hôpital-Général de Montreal,

T’N f>.r| a«Mirtini(*nt D’ETOFFES D’EGLISE.
d >nt II rRVlCHKl'R, I« vaRitT», I * bon not’? 

et I» mx ahi.uiT». ne |ru»ent manquer de mériter l’ap*
prot a'i ,n g- nér I» du rUrgé,
t KTT f NOl’VELl.E IM rORTATK» Rf: COMHOSE DE 

DaM*l de toute» ciMjIrura, broché» or et argent fin, 
dai • le* goûta le» plus rérenl».

t R» X ne ClfasCBLtl, à relief», en grande riihe*»» 
el variHé de d'»»ioa.

Gaeniiv»es rt Cuarr.» enrichie* de »jrrbolca gra-
cieua.

Havdri pK DâLMATiqctl appareillant lcachi»ublr»
et !< •» hape*

F.Toi.xj ratTv. -«L»», en drap d’or, et dama» van»*.
L» tout areompagoé d’un «aoriimrnt COMMET de 

ravKOva et de oatoNa en or, argent el aop-, de qualité» 
et d< »»ina divers.

-DR PU.*8—
Qcelqces Acmarfs» pr B»!vediction du T. S. S», 

rr.merit, (avec gloire au centre) confectionnée*en France. 
—Al -S|

Use Ch ara et deux OaiMaTi^uva rn drap o’ar- 
or.NT gaufré et richetnenl bruchéet l.n porcres a Re­
in i.

F.n »’adre»*ant à L’IlûPiTAL-GcNERat. P*. Mont- 
RKvl.. MM. i.ra CrRéa rei.contreront I’ne r.tSiNTi». 
i * rilMMRi.k de la quaiilt et de la râleur de* art rie» 
qu’il» voudront choisir, et de plu», (»’il« le désirent), 
l’avantage de confier aex naMEi de car etari.i»**. 
m>nt, det ornrmr ntt qu’el*»» confre'iorinrMt d’une in«- 
mr-re fdut gracieuse et /dut solide qu’on ne le» fill a Paria
méflir.

Le» article» en bronze, or ou argent, et le» ornementa

JllrDONALD LOGANS, fabrirnnl.-t de[«•
,»P,sf'r r. éif. loignant la propiiété d» f,u 

\V M.irr »'.n, ru- St. p .o|,

%V;'L 13UTHVEN, Ri-licur, labrirant de
ffi» I irre» de Ci’Riplr» et Rayi ur de Pa- 

(ii,r, N* 2 Rue Ste Ursule, H*ute-\illc,

§ £ (f 1 rS''iDI), iieinin» dViiaeigne, etc,
■•* vv* " Nn 6, - e r . •lllaH

1 K docte ir R()\ a éiabli i-on bureau au uu» 
■ J miiro 23, rue du Palais__ 12 janvier |X45.

■ OS PET I rULERC, noiaue, rue Si. Jean,
n*. 6 Haute-) ille.

M. RI I lit EN, Rdievr, N«». 27, rue Ste,
L’r» i>. Hai||e-\.i|e,

f E Dr. HARDV «e trouve inainte'ianl chez
1 ^ M. Maulfetle 4 la B irncre du faubourg si -\4|i*r

^ bL. IA ON N A LS, lahrirAnl el fépa- 
' ratrur d'in»trumcnt* le musiqur, à ton an*

rien domicile, rue de» Prairirt, St-Roeh.

fb /" Tl ROUX, (’hnuisieet Drneuiale, rue
» r * * Is*. Jran, N® 24.

IJEROME, tur Hui.
B a O.T*. b ^ d*. n* t9. Ilaute-Viile » »•».

* < le (Ti'en-d’Or

' ïî ERRAI LT, A vocat, a Irana vorté son
burr-au au no 8 rue Ditjvrdin», pré» de

la C"iir

^ IC I OR II 4.MEL u t'anxivorte ileu.i'iire du
no. It, ru- ht. George, Remperie, au n* 10 d- I»

m ; n# r.ir

| J A ^ LI E, Doreur etc., rue Si. '*1.mi-la» vie-à-
*’* M. \l M ih >n, t.rfirr, pré» de rhai.elle,

I»
t.» 'Innlipne.

i JO.flON a tran*|vorté non magaaii de 
Quincsdierir ei coutellerie au N* iX.rue

ï KI J <

J B. Al DETTE Ë ni>. r„, Ah.'.„.
1 r . nr«| «. Améri a n el Canedo n, T-h*. en (ni-

Dodeiir Frémont a trarmp. rlé non domi-
ci ' » U llallle-l |.>, rue N|. |;»ai| e N'o II)

•t'irite». C'gare» *,« 
Re bec, S'C Haefe-Yil'e. rue isi.

I.

71

r
JOHN

HART, Marrhand, (^uai Na­
poléon

IOAN rnrtiniie aon linteau au 
mf ne endrmt. Quai Napoléon.

Quéher, i juin 1815.

Il é ^ORRI VEAU, Cha|iellerie de
Québec. N 0 9, rue Ruade, Chv-

^ f) TT 7? r l’1courageri-ent libéral vt de» faveurs t naibre'ise» qu’il L. J 1 \_/ J.J O
a rMj'i* doue an» qu’au premier mai prochain, t! »e ^4 1 L'L'W ,, ,r I,’I.’|> |> I11VI'l’kî l’kî I'll FS-RICHES, ne •ernnt importe* tair. vir comm «.v- 
,rera lout-i-fiit d» • afTart», »t qu’i «oi.»tiler d» r»tte ’ .’llalaia* LF I I a la lai t II. x l’ai P»:*, el livré-, ;>ar/d-rrieme, dan* toute leur TRaiCliEl'a

et I NOCVEat’TR’ de leur» dessin*.
STATUES DE GRANDEUR NATURELLE,

RN PLATEE BLANC OU COLoEB*, (d’une Solidité
A LOUER, I remarquable)

1 Le soussigné fournira SUR roMMANprtet A bas prix

ST. LEON, BAS-CANADA.
[120] chaque, 22 [113], 23 r 120], 24 "éceMiié d» liquider .*• affaire», el il prie tou. déb,- A LOUER I remarquable)
[120], 25 ( 143], 26(94], 27 [.‘48j. i !!k[,l6tepj»»?bl«r l*.n re| f ^ '° '* ' " 1 I ET POSaEHWOJI no.XNftr LE 1er MAI PROCHAIN Le •ou»»igné fournira sur» commande* et 4 ki» prix

1 [120], 2 (120J, 3 [119], 4 (84] 5 ilu'l° po* jri ir\ < IIOI ISAirn * l* nc*« le» «latue» du ."(auMur, de Maiui!. de 8Tr.. pHiLoMrvir.
[42], 12(38], 13 [781, 14 a 19 in- ! Qu/l,»c 27 février I^B • • • Al I K HÉL ETABLISSEMENT connu de. SS. Fvangéli.i,., p’Anue» r» aHi/mk» de conlem-
clusivement (1201 cbatjue 20 ”1 i e’ ______ ^20. M-deone te nom de SOI RCI> nv. ST. LftON, ] P's'ion ou de prière, etc., de.[42], 12(38], 13(78], 14 a 19 m 
cluMvement [120] cba/jue, 20, 21,
22, 23,24 et 25 incertain, 26 [120],
27 [ 120], 28 [ 100], 29 [66], 30 [37].

6 [48], 7 f 126], 8 [126], 9 [125], 10 
[125], 11 [126], 12(124], 13(124], rue. 8 pi r e u ! a romp 
14(124], 15(123], 16[ 123], 17/1231, I» raiaon de t h.uina 
18 [122], 19 [122], 20 [122], 21 l* ‘ " * ’ '

[121], 22(121], 23 rl21], 24 [120],

[118], 33)1181,34(118].
Tosmship de Pnce.

1er Rang—1 [45], 2 [39], 3 [51], 4(68], 6 [68], 6
[56], 7 [65], 8 [112], 9 [120], 10 
[131]. I l [148], 12i 154], U [154],

IE fons-igne donne Evi* que Jl’LIEN ChoI'I 
J naRP, écuyer ayant rédé • m négoce tai.l à lui 
qu’vu »iru- H. J. CH’iL’INvRP le» tff.ir.» •erri't conti- 

pter du premier mai prochtin, »ou» 
no, loi» rr Compagnik; il» e*- 

pèreti. en imitant leur devancier, de in«-riur l'ciuour*- 
geroeiit qu’iloA éprouté

FERDINAND POIK.

FARINE A VENDRE A KAMOI RASKA 
ET A LT LE-VERTE.

2e do
3e do

4e do

ÏFS amu» igné» dé» ire ni vendre 228 quart* de
___ i Farine débarqué» «u. l’Ilr-Vtrte du navne Jjiuitl,

14 [146],* 15 a 4.^ incluaireffient’ el Bmioienanl aux »#ln» le M Lindsay là.
rI20] chaque. ’ -----AUs^l------

15I 841 16(123]. F.n»iron 100 qua-1»de Farine débarqué» de la barque
• Inei’ I o. to I IQ jyn iv* rv. Crusader et mainte riant en m ga»n a Kamouraika. I-e17(35], 18 [58J, 19 [71], 20 [105], 21 

[124].
22 [60], 23 [ 124J, 24 [132].

i le qualités et |r» propriété» mé'!-rin*lea vont si 
avant api-usé nient r>in*iuee et appréciée» non.seulement 
par le nom’ 'f considérable d> » per-nnnei qui en ont fait 
imape. m t» encore par le* rcrtifir.ta et atleeiationa de» 
médecin» !e» plu» renommés. Dan» le r* ur» de I été 
dernier, plu» de 8000 personne» ont Iréquenlé ' e* #*■ 
•ill*#' rn' nt, »t toulfc ont éprouvé le» ré»u|t§i« !»» p!(!* 
h areux et ••* | lu» ■aii»r> »antv d.* l’usage qu't l e» ont 
fa'l de» eau« de St. Léon, qui, non-tetil>ment nml

Dr Pi.t-.a, de petite» statue» religieuir», en alratrl 
LC VLt7S RPR.

N. B. ?4r Dvn» le lut de uiériter «t d’ohtenir la 
r II! ni. Ile de MM. LF> CIRES DU DIOCESE. DF 
Q< F BEC, MM. J k ().( ItEMA/IF. de red. „|i. 
roi.t en ven e à l’avenir un asvorliment de fTlASI BLF.S 
A BAS PRIX, riuifirliunnér» avec fl/ga ce tl eolOité.

Par le» Sacras Grisk» t a MoNTReAt, on trouver» 
susai, eue* c r» MMair.t-Rt, lm e< hantu.lon» de |«

.1

.•'eaux de P*ri«.de Londres, de '«ew-lork et du Pays, etc. 
é de» prix Irea-réduii».—Point de second prix.

1 . f < AU\REAU, Notaire, a éiilil
... .* ,on ftudr é St. Iloch rue d»» F'ovie»

oü il était n-devant.

CIMEON MA RM ET TE, meuhlirr, à étabü sa
‘ boutique au n* I, rue Ste.-Fam.|le, pro* la PurU it 
Canntteri (Hope Gate.)

^1 DONALD, No. I J, Ru,. St. |Vin-
trr»d’F.n.eigne» el Orneiurnta kr.

TJOLLEUnS, IlJUWES, fcî

JOHN TEED, Malta* Tailleur, 2.J magasia
Vf d. hors de Porte de la II*-■»-Ville N *. 15,

—- -s

EPICIERS. ROISSOXS, fyc.
JOHN FISHER, Epicier, N6 rue Notre»

D*»ne, Bame-Vills.

connue» m Canada jour leur efl'uacié rn.i» .more rn plwpsrl de» KToi» c» d'koi.mk, pki TaAxoïf, oir.oN», 
Europe; une quan'iié rons’dérab e en ayant >'fji é'é *,fo 9"' seront en «ente é Montréal.

Pour de» ornement» PLÜR rich»:» on pourra a'adreaaer 
é l’Hopital-Genéral de Montréal, d’ofi on expédiera le* 
arorres, le- »;ai«n» et I.» prances demandés, ou le» 
ornements tout faits, si on le désire.

J C. ROBILIaARD.
Agent pour ornement» e» ob|-|. d'F.g'i»e.

tout e». bien eondilionoé.

Québec, 17 février 1?46.

-g SM
S’adresser a

E k J. E. OLIVER.

. «portée c„ P et en Angleterre Outre le bien que
!• • v »il< ors reljren' lie l u* .g- de ce» eaux, I, , ha*»e, I* 
*rhe, la pr»m> n» le *ur l’eau leur fourn »»ent de» ■mu- 

-ement aus-i attrayanla que varié*. I.’é ah'i»*.ment 
• mprt' id une riu'aon de cit.qnarite pied» de nng, de» 

ha ns, le droit eielu»if de* eaux, etc , etc Le» »on.»i 
gné- propriétaire» de cet é'ahl .»eroent. L* loueront à 
d-» end u .n. avanUgaaMf. Pour ptu» ample mlurma 
ti"0 »'a Jic»*er à

EDOUARD GINGRAS, Québec, 
JOSEPH DE GUISE, Si. Lé< n. 

Québec, 2î jsnviet 1815.

BLANCS D’AVOCAT
jf y EM) UE

A CE BUREAU.

6 'JHA8 BOST ON, Bpicirr rt Marrhand tl*
Charlmn. coin de» rue» St. Pierre St. Paul et

4 LE N PESTE Y, Epicier, No. 17, rue Si.
* »• pierre. Ha» e-Ville.

CORDON \ IERS <ÿc

Ê I’ll " HITE, Cordonnier, No. 16, Ruo
jf i Buade, îlaute.Ville, Quéliec.

PAPETERIES 8rc

■ IVRES DE COMPTE» ET PAPETERIE
* PU JOHN WHEATLEY, Nu. 26, jueu ds la ru®

LaMuntsgne.


